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Attendezitistibois ns fit qu’entrebâiller les 
grilles, ménager s ulecoent un 
étroit passage.

Quant à l’étalage des viandes, il 
j avait jugé préférable de n*» le point 
I faire ; il avait laissé sa marchandise 
au fond de la boutique en des re
coins obscurs. C-nendarU conme 

ewsodi DM JOCB de Manifestation : 11 fall“‘‘,tout concilier les prescrip- 
.. .. , lions de la prudence et les nécessites

-Ma,s enfin a quoi penses tu idu négoce,-ilavait déposé sur son 
donc, monsieur Rastibois ? étal, celui de droite, au b au milieu

Cest la pro: re épouse de il. Ras un respectable morceau de rums- 
tiboij qui lui posaii cette question. ,ea^
Lt s .Rastibois étaient bouchers dans 
une rue élégante d’un des arron-i 
dissements du centre. En ce mo
ment (d’X heures du soir) tous deux 
reposaient côte à côte sous les cour 
tine> coui'igah s.

Ag an Rastibois n’avait pas été 
sans remarquer ch z so1' époux 
depui*» la clôture de la boutique, 
des signes évidents d’une secrète 
préoccupation, Lidore Ra-tibois, 
robuste quadragénaire, à la figure 
épanoui et joviale ordinairement, 
avait dîné > presque sans souffler 
mot et sans lancer aucune de e*»s 
bonnes plaisant’ ri*-s dont il égayait 
d’habitude -e repas de famille.
Après le dîner, il s’était absorbé 
dans U lectine des feuilles publi
ques sur lesquelle» >1 avait paru 
méditer profondément. Quand 
l'heure avait sonné pour lui de s- 
retirer avec, son Ag aé dans l’aicovi 
qui les abritait chaque nuit, il s’é- 
tait courbé toujour- silencieux et 
toc jours pensif. Etendu sur le dos, 
les yeux <u p’afoud et le front ra
viné de rides, il so g* a t........

Arra hé à s^s réfl x ons par la 
Voix de celle qu’il avait associée .* 
sa vie et à sou cou merer, il touina 
la tête.vers elle et répondit d’un ton
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SECONDE MAIN
FERiîO.-MV£*l£>Dans sa pensée, si une cliente, un 

habitué quelconque se di- igeait 
vers la boucherie, cj rumsteak so
litaire devait suffire pour l’av-rtir 
qu’on y vendait et qu’il s’y trouvait 
de la viandeen dépit des événements 
Tel était l’exoédient imag né par les 
bouchers. Et, des l’aube, Aglaé 
s’installa dans son comptoir ; tandis 
qu’lsidore, debout s ir le seuil, dans 
l’entrebâ i emeut des grilles, sui
ve! lait d’un œil les mouvements de 
la rue et, de l’autre, le rums e k. 
q à, c-1 jour là, constituait à lui st ul 
tout son étalage.

La matinée et les premières après 
midi furent calmes. Il y avait seu
lement, ians la rue aristocratique, 
moins de voiture que d’habitude et 
plus de passants. Des clients 
vin^nl comme à l’ordinaire ebe 
• ber de la viande ch°z Rastibois. 
D’a icuns, en arrivant, n4 voyant 
tout d’abord que les grille s mi 
c oses et l’étal presqu’entièrement 
vide, hésitaient, prêts à n-bro tisser 
chemin. Mais aussitôt Isidore 
s’avai çait, montrait avec un geste
engageant le nnns'eak........Et i’011
entrait, et bientôt la bouchère ajou
tait une petite somme à la recette 
de la fournée.

Tout à coup au bout de la rue il 
y eut une rumeur, un brouhaha, le 
retentissement d’un galop. Mme 
Rastibois tressaillit dans son comp
toir, et son époux, un peu pâ e, mit 
la tête hors des grilles et regarda.

Un groupe de manifestants avait 
été dispersé par 1 s agents de la 
force publique. Ceux qui le com
posaient, poussés par les sergents de 
ville, redescendaient la rue, et, pour 
éviter les gourmades, filaient ie 
long des boutiques, au p >s de course 

Isidore vit cela et rentra vive 
ment, isant :

- Voilà les anarchistes !
Du compto r, Aglae cria :
— Ferme les grilles 1 
Le boucher obéit à cette injonc

tion. Les grilles furent fei mées par 
lui complè enient. Puis il enleva 
le rumst-ak de l’etal et battit en re
traite vers le comptoir, devant le
quel il resta, tenair d’une main la 
main tremblant. de son Agiaé et, 
de l’autre, toujours le rumsteak.

Ceux que 1. s agents cha sa eut 
devar.t eux arrivèrent « la bouche 
ne, la dépassèiem. Les ruiné es 
*•: 1 s pas s'éloignaient, s'éteignirent. 
La rue devint paisible. Alors Ras 
ubol- lécha so 1 comptoir et sa 
femme, "rentr’ouvrii ses grilles re 
mit son rum.-teak sur l'étal.

La même épisode se renouvela au 
cours de la journée à dix reprises 
1I1 fi’erente . Chaque fois qu’un 
grouj e refoulée par ia'pôl e de- 

ringolail la rue élégante et s’en
fuyait en rasant les murs. Isidore 
fermait hermétiquement son gril 
iage ei enlevait son rumsteak de 
l’etal. Dès que la cohue setait 
écoulée, qyie la rue s’était éclaircie, 
le boucher procédait au rentrebaîl 
lement des grilles et au rétalage du 
rumsreük

Ver.-, ie soir, on eût dit qu’un 
apaisement s’etait fait Tout, depuis 
un cet tain lemps, semblait calme. 
Rastibois commençât à se sentir 
comolètement rassuré. Aussi se 
reiâch iit-il un peu de sa surveil
lance. Il .-e promenait par ta bou- 
tivue. abandonnant le rumsteaà à 
lui-même. Enfin, il venait de dire 
à son épouse :

—Je crois, Aglaé, que la journée 
se passera sans catastrophe.

Hélas 1 c’est souvent au moment 
ou l’on s’y aliéna le moins que les 
cata-uophes surviennent

Brusquement, la rue résonna
_ , .. d’une clameur plus violente, d’un

—Eh1 s’écria Rastibois, c e-t bien 0p pi,l8 furieux que jamais.Cette
là ce qui me tourmente l Ouvrir, f0 8, ceux que l’on vou au disperser
c* st m’exposer à voir mettre à leu ne ^’étaient point montrés dociles, 
et à sang mon étalage...mais lerme.- ; Résistance à la force armée Echange 
c’est perdre une journée de gain ; deg horions. Bousculade. Cependant 
cYst mécontenter nos clients, - car, |es récalcitiants battaient en retraite 
Quoi qu’il arrive, ils voudront man dissêmi ê-. Mais tous les dix pas, 
ger tout de même ! ils se réformaient en une masse

—Et s’ils ne trouvent rien chçz compacte, attendaient les agents, 
nous, ils iront ailleurs, et peut-être Geux ci, quand il* avaient rejoint 
ils ne nous reviendront plus... leurs adversaires, recouraient, pour

—C est terrib i- ! les faire circuler, à des poussées à
Un long débat » engagea entre le driS bourrades. 

mari et la femme. De concert, ils a l’audition du tumulte, Rasti- 
examuièreut les deux partis a pren- bois, de nouveau, bondit de son 
dre, les étudiant sons toutes leurs comptoir à sa grille. Mais une
faces. Enfin, ils s arrêtèrent à un grîjie est une espèce de pore, et
moyen terme, qui fut adopté sur j»oa gait qu’une porte veut être

deration formulée par Verle ou formée. De la journée, la
grille de Rastibois n’avait été, à 
proprement parler, ni fermée ni 
ouverte.
av lit elle aitéié son humeur de
grille honnête et dévouée, et fini 
par la faire sortir de ses gonds ? 
Toujours est il que, cette fois, die 
résista à l’impulsion de son patron, 
refusa de tourner sur elle même et 
resta ouverte.

Excité par les abjurations d’Aglaé 
Rastibois insista, mais en vain. Et 
;es cris se rapprochaient, et la co
hue. Le boucher secoua sa grille 

, . , avec fureur. E le cria, elle aussi,
largement, comme à 1 ordinaire. œai8 ne bougea pas. Isidore, la

CETTE SEMAINE Songez bi«>n que o est maintenant le temps 
faire le ménage de votre maison et que 
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, Pose de Tapisseries 
tes |)esv 
Américai

12 30 9

2 30 .... 

230...... 11

00 11 
30 11 4 4o

de l“
de
c’est au se

—CHEZ—
9

a.&a. F. McMillan, Blanchissage, Teintage, 
et Peintures de tou 

Tapisseries Anglaises, 
dieu

Venez et comparez les prix. Estimés fournis.

d’excellente Manufacture.
Prix et ionditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

McDougall &, Cuzner
ines et Cana ALBANI Kuaelcue de la arosse TarrlAre9810 30 8

10 30 8

10 30 8

12 MAilAKINN

RUE RIDEAU. J F. BELANGER12 SUES iSSEl ET miïF.CHI .aiERt-
159 Rue Bank.

IRemede de Fines OUVERTURE DE LA
67 RUE SPARKS “CAMPAGNE D’AUTOMNE.”POOR les BE- j nommes8

3 Nsrqne «le t'unimeiNM» i

I* I ^ U N Seuls * gents pour le« J Piano* Chickering, Stein way, 
Haines et Nordheimer et pou? 
les Orgues Harmoniums de Es 
tey et Kimball.

Onguent
Pour les hémorroïdes internes ou externes 
La guénson ne manque jumi 
duire après quelques applicat

NUPPOSITOIH F
Hémorroïdes av c éc lulement i 
sang. Remède et préventif sûrs.

IJn des principaux ingrédients de ce 
mède est la gomme pure du Pin blanc

Mis en boites séparées.

Tout l’Entrepôt en plein Mouvement.n 5 00

ais de se pro-
11

'I -^lllll....Kill.... ...............

Chacun de nos 35 Départements montre un bel ensemble de Nouveautés et Spéci alitées acheté* pou-cotte Saison.
Outre cette Accumulation de Valeurs, il y a des lignes au Rabais, vendue* pour du rompt mt à des prix qui 

nous sont spéciaux ; c’est tout cela qui concentre la foule aux magasins de Bryson, Graham x Go.

interne

grave :
—Je me demande, Aglaé, qu’elle 

attitude nous devons prendre en 
pré-ence de la manifestation di 
demain...

Il devait y avoir le lendemain 
manifi-sla'ion dans Palis. Pour

i il

Bryson, Graham & Co.11 En vente chez les Pharmaciens Pour Tapis et Rideaux.... 10 PJIJIRkMJKME^
Bryson, Graham & Co.i

quel motif—protestation, revendi
cation,—peu importe- Toujours 
est-il que des gioupes avaient con
voqué leur* adhérents. Et il résul
tait des information* publiées que 
les man i Estants uasseraient devant 
la bouch* rie des Rastibois.

Aglaé regarda son mari avec une 
sorte d’effireinent:

—Quelle auiiude 1 s’écria-t-elle 
Je ne supi ose pas, monsi-ur Rasti 
Dois, que tu aus pu concevoir une 
seconde la pensée de le joindre au 
co-tage de s émeutie s I

Le boucher, d’un geste énergique, 
sembla répons er aveç horreur une 
par. le idee :

— Nun, madam* Ra»t bois, dit-il, 
pa-, C1 ois-je bien, à

Coin des rues Rideeu e 
Cumberland,
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Coin des rues Soarks 

et Bank,
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ii Pour Gants et Chaussettes./feije ne song 

com ■ on.ettr ma digi ne d’homme 
et de ci'oyen dans une coupabl 
prb U" r--e. G que je nie de 
man ie, ce qui fut depuis quelques 
heures l’objet de mes .t fi xions, h 
voici :—devons m.vs ou vi ir demain?

A son ‘o .r Ag ae soi g -a.
__Et pourquoi n’ouviirons-nour

pas ? interrogea-t-elle.
—A cause des anarchistes.
- T.i croîs qu’ils seraient ca- 

pab es...de n*ms pile* 1 r-prit la 
bouche e en b ii-sani le ton, comme 

de s’entendre 
.monver à voix haute une pareille 
t-normit».

Rastib iis hocha la tête affirma-
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équipés et on y trou 
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beauté et faite à mon ordre da
grandes manufactures du pays.

est des plus va- 
i les bourses. Le

Toiles et Pôlesqu’il faut 
tes classes 
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où il trouvera un service irréprochable, des 
prix accomodants et edes conditions géné National Mfg. Co Un vrai succès c’est le nouveau Département d’Epiceries d * Bryson, Graham h Go., 35 rue O’Connor. Le secret
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livraient.
—Notre marchandise est bien 

faite pour les tenter, répliqua-t il. 
CYst la p us b lie viande du qua- 
tier...?i* n que morceaux de premier 
choix ! Penses tu ma bonne amie 
que des gens imbus des plus délec
tables doctrines, des gens pour qui 
rien n’e^l s-v-ré, et dont certains 
n’ont ni domicile, ni patrie, se fe
raient scrup île de sa.isf tire .enrs 
appétits à notre dé riment î

Mme Rastibois frémit à ce sombre

tiLL.-160 RUE SPARKS 160L. GRATTON,
Vis a vis la Basilique.

ibe‘rté d’esprit pRiloso- 
qui n'adm *tt lit rien 
ex t men. et dont la rai- 
e répugnait à tout ce 
o avait s’expliquer ma- 
ne ment. Les discours 

; la surprenaient. Elle 
d’abord n’avoir qu’un 
u l esprit ; mais le ton 
convaincu d’Altavilln 

langer d’idée sans le 
r en aucune façon.
)us accorde, d'-elle, que 

exist*», qu’il est fort 
que vous êt.*s sincère 

■e crainte du mauvais 
» cherchez pas à vous 
la simplicité d’une pan 
gère ; mais doun**z-m »i 
raison physique de c t- 
iperstitieuse car, d us
ine j:ig<*r comme un 

irera »ot dénué de poé- 
is très incrédule: le fan- 
e mystérieux, l’occult », 
able ont fort peu de 
moi.

i ne nierez pas, miss 
prit le comte, la puis- 
l’œil humain ; la lumiè 
•1 s’y combine avec le 
l’àme; la prunelle est 
lie qui concentre les 
i la vie, et l’électricité 
elle jailli 
iverture; le regard d’u- 
iu * traverse i-il pas le 
plus dur f Le regard 
is u’aimante-t-il pa- tcu 
ie ârraéL ? Le regird du 
1*^ dompte-t-il pas le 
ie une douche fr >ide ? 
d’une mère ne fait-il 

»r les lions ?

tenant d’um main, de l’auir*» voulut 
lui alministrer une tape vigoureuse. 
Dans le mouvement qu’il fit, sa 
laig-» paume balaya l’étal et envoya 
le rumsteak se promener sur le 
trottoir devant la bon ique.

et le lança dans sa boutique,—où le 
malheureux boucher tomba écu 
niant, congestionné, appoplectique, 
dans les bras d’Aglaé qui, entitm- 
mée d’un soudain héroïsme, avait 
quitté son comptoir et volait

—Isidore ! le rumsteak ! cria Mme J cours de son conjoint et de 
chand st.

Telle fut, pour les époux Rasti- 
bois, cette mémorable journée. Ai- 
je besoin d’ajo - ter que le boucher 
est resté ulcéré du rapt de 
rumsteak par un chien anarchiste 
H révolutionnaire et de l’odieux 
déni de justice par lequel le repré
sentant du pouvoir a répondu à sa 
légitime réclamation? Croy z qu’aux 
élections prochaines. Isidore (V y 
est fermement résolu) votera contre 
le gouvernement.

—Est-ce posshle! Et quelle dose 
en avez-vous pris, malheureux ? fit 
le docteur, S'-couant le bra-< du hé
ros de l’aventure, pour le forcer à 
parler.

- Mais, réponlit enfin celui ci 
f. oïdemeul, la dose que ino-i méde
cin m’a indiquée. Voy -z plutôt.

Et il tendit au docteur Bidard 
une ordonnance sur laquelle celui- 
ci lut à haute voix : Solution d'ar 
senic, cinq cmtigrammea, dans trois 
cents grammes d’eau d stillée A 
la dose d’une c libérée à potage au 
commencement de chaque lepas.

L docteur B.dard ôtait rou.e de 
Colere.

herculéenne, et son teint rouge 
brique, culotté comme une vieille 
pipe par le soleil brû aut du midi.

Ce n' s' pas lui qui a besoin de 
prendre des drogues pour s’ouvrir 

au se- l’a pétit. Potage, trois plats de 
sa mar viande, légumes, deux desserts,c ifé 

et fin - champagne à indiscrétion, 
voilà sou ordinaire.

Alcide déjeunait donc, l’autre 
matin, dans un bouillon Duval, 

son L’éleveur de melons v -nait d'atta
quer ave entrain un châleuuh iamj 
a ix pommes, quand un particulier 
vînt s’asseoir à sa tab e, eu face de 
lui. Le nouveau venu paraissait 
assez jeune encore, mais pâle et ma 
lingre, il s-miblait a ssi soufir teux 
que Ba-tidet était débordant de 
santé : avec cela, il avait . 1 air pro 
foudémjnt triste et po^-sait de 
temps à autre un long soupit.

—Voilà une f ice de carême se dit 
le provincial, qui va me gâter 
déjeuner. Oh ! oh ! mais q i’- et ceci?

Lejeurte h un me ivait jeté au
tour de lui un regard furtif, comm ; 
s’il craignait d’être vu : puis, tirant 
de sa poche un petit 11 icon, il on 
avala rapidement le couteau 

—Malheureux I s écria Bistidei, 
se levant effaré, qu’avez-vous f «u? 
Que venez-vous de b >ire là Z

—De i’srsenic, répliqua l’autre 
d’nne voix e teinte.

—Ab 1 mon Dieu 1 Mais il est 
peut être temps encore de vous 
sauver! Un tnêiecm ? Y a-t-il un 
med-cm ici ?

—Voih, voilà, fit quelqu’un ac
ta foule d -s as-

Voici la recetti d’un plat com
plètement nouv au et délicieux :

Versez le jus de deux douzaines 
d huîtres dan* une c.a .serole,ajoutez- 
y un peu de pm de citron, des fines 
herbes, du po-vie et aill es é.uces. 
I)ms une autre casserole, faites 
fondre une oao • de b une, ajo itez- 
y la mê ne q uantité -1 • f u nie, ver
sez ie j us d**s h ulu e» et une quan- 
tit-; proportionnelle de crème 
chaude, jetez y les huîtres et dès 
mi'elles sont chaudes v-.rsez le tout 
dans un plat où ou a eu soin de 
placer des lôt’.es beurré s.

0*i peut améliorer beaucoup ce 
p al eu y ajo.'taut dî« cb imp gno 18 
ou des c.nc-mib es • u tranches 
minces et bouillies.

Rastibois.
Le boucher se précipita.
Un gros de fuyarls arrivait. Ras

tibois fut bousculé, renversé 
presque, entraîné à quelques pas.... 
T se redressa, joua des coudes, re
vint vers son rumsteak. Mais, 
comme il allait î’atteinIre il vit un 
chien, un molo-se d’une taille 
ér.orme et d’une insigne bâtardise, 
sans collier et couvert de poussière 
et de boue,—un de ceschi-ns qu’on 
no rencontre qu’aux jour» d'émeute 
ou de désordre dans la rue........Ce

tableau.

ça1 te l’emportant sur les apprehen 
sions de la femme, el e rouvrit les
^ —Mais objecta-t elle timidement, 

si nous fermons nous manquerons 
la vente ?

l’instinct de la comnier

— Monsieur, se tourna t il furieux 
vers Ba-tidet, on n’emeute pas ainsi 
tout un éublis-em^nt public pour 
rien. Ce serait imp?rdo niable, si 
l'on ne voyait à vjtre têts que vous 
êtes bien ae votre village.

—Mais, fil le campagnard tout 
confus, je croyais...

Lee as-istants avaient regagné 
leurs tables respectives en nam aux 
éclats.

—Monsieur, dit Bastidet au faux 
suicidé, je vous demande pardon de 
ma méprise , mais pourquoi Ces 
soupirs, cet air de chagrin, qui 
m’ont fait crone à un acte de dé 
poir do votre part ?

—Ah 1 répliqua 16 jeune homme, 
qui devait êue décidément 
mystificat-ur, c’est que je pense 
toujours à ma pauvre be'le mère, 
que j’ai eu le ma.beur de perdre il 
y a six ans 1

I nuis de Gramont.monstre qui courait avec les mani
festants,—il venait sans dome de 
manifester, lui aussi, de p 
contre l’institution de la fo 
—Rastibois le vit se jeter eri passant 
sur le rumsteak tombé à terre, le 
saisir dans sa gueule horrible et 
IVraporter un s’enfuyant.

Le boucher voulut se

.Huîtres frite*—Faite* une pâte 
avec 'iu demi.n j de lait et de jus 
d’h lires, deux n; ifs, un peu de 
farine ; assaisonnez avec du sel. 
•Prenez chaque huître dans une 
cuedlère à souj,-e, ir rn 
tâ e et plongi z au-» 
saindoux bouwiaiit Si la | âie est 
trop mince, elle ne mêlera au sain
doux, si elle est trop épaisse elle 
durciia. Aprèi un ou deux essais, 
ou arrive à la d* licite voulue. Il ne 
faut pas couper les bu lires ■ si elles 
ne sont pas entières, elles duicis-

Le jeune Adbem ir, vingt-ci iq 
ans et très philosopha vient d’é
pouser la coin tes Zi -ih, cinquante 
deux ans et très ihu natissaute.

—Vous êt s fou 1 lui du un de 
ses amis. Quand vont aurez cin
quante ans, ou sera votre femme ? 
Morte ou impotente.

—J’ai songe a c;ia, réooud Adhé
ra r. Je me prépare ainsi la Iran 
quillité pour mes vieux jours 1

AU RESTAURANT 
n pourrait appeler notre siècle 
ècle des drogues. Nombie de

roiesl*-r
OnIH irnère.

gens en sont réduits à demander à 
la médecine et à la pharmacie la 
réparation des dommages causés à 
l’ortranisme par une vie outrageu
sement fiévreuse. Sur la table de 
famille, devant chaque couvert se 
dresse une fiole, ou une boite de 
pilules se dis imule sous la serviette. 
Monsieur prend de la noix vomique, 
madame du 1er, les enfants de 
1 huile d • foie de morue, et tous 
déjeunent ou dînant à l’eau de Vi 
chy.

C’est la même chose au restau 
r^nt, et personne n'y fait plus al
len ion à ces petites pratiques.

Ah 1 nous ne disons pas eeja pour 
Alcide Bastidet, un des plus grands 
éleveurs de muons du département 
de Vaucluse, qui, pour la première 
fois, est venu ces jours ci à Pans, 
afin de vendre aux Halles un fort 
lot de ces succulentes cucurbitasées.

I
pez là dans la

dans le

ruer a sa
poursuite. L se heurta contre un 
sergent de ville.

Les manifestants et les badauds 
étaient refoulés un peu plus min, e. 
maintenant on b irrai t la rue a cet 
endroit.

— On ne passe pis ! reniez ch z 
vous I dit au commerçant l’agent de 
l’autorité.

Mais au lieu d’obéir à l’injonction 
Rastibois crut pouvoir invoquer le 
soutieu de l’ordre.

—11 m’a volé ! dit—il : courez !......
arrêt z le !........

—Qui cela ? interrogea vivement 
le se-gent de ville.

—Ce chien qui s’enfuit là-bas........
Mais courez vite !

—Ah 1 ah ! vous faites le loustic ? 
s’écria l’agent furieux.

Et, sans le moindre ménagement, 
il empoigna M. R istibois au collet

cetlv consi 
Rastibois :

— Il est impossible qu’un gouver 
eu qui j’ai placé ma con-par cette nement

fiance et pour les candidats duquel 
j’ai toujours voté,—ne prenne par- 
toutes les mesures necessaiies pour 
empêcher le pillage de m i bou-

Le lendemain, jour fixé pour la 
manifestation,—tandis que les ad
hérents moulaient par petits grou

se rendre au lieu de réu

Celle situation fausse

Paul Courtt.couraut et perçant 
sistanG qui s’était rassemblée au ton
de la table où venait de s'accomplir 
ce drame Je suis le docteur Bidard. 
Que se passe-t il donc ?

—C’est monsieur qui 
s'empoisonner avec de l’arsenic, ex 
pliqua Bastidet d’une voix trem 
bunte, tandis que le jeune homme, 

Lest, en effet, limage de là santé affaisse, paraissait étranger à tout 
même que ce cultivateur, avec sa le tumulte qui se faisait autour de , 
Uille de cuirassier, sa corpulence lui q 1

COMMENT ACCOMMODER LES 
HUITRE^

Les meilleures huîtres pour la 
cuisson sont les grosses d’eau douce; 
♦dies ne durcissant point sous l’ac
tion du feu comme les huîtres de 
mer et les petites huîtres.

vient de
p^s pour
nion, la rue é éganle des Rastibois, 
—les habitants de cette rue virent 
la boucherie s’ouvrir, mais point

J{A continuer)
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PALMER
HOUSE

Gilets pour Dames
$2.50, $3.00, $3.50,$4.00, $«.50, 

$5.o0, $5. 0, $3.75, $0.00, 86.75, 
$7.50, $0 00, $10.50, $12.00.

Dolmans pour Dames
$5.50, $6.50, $7.7ô. $9.00, $10.50, 

$12.50,13 OOtS 14..'.0,810.00,SI 6.50.
AVEZ-VOUS-Yü NOS T^ 
AVEZ V 
AVEZ- 
AVEZ-V

VOUS VU NOS T\ 
VOUS VU NOS T\
ous vu nos r\Ulsters pour Dames

$3.50, $4.75, $5.05, 86.00, $7.00. 
$7.7 », $8.50, 89.50, $10.00, $11.00, 
$13.00, $15.00.

Manteaux en Sealette
$20.00, $25.00, $30.00, $35.00, 

$45,00.
Le plus grand choix de Manteaux 

à Ottawa est à la Palmer House et 
les bas prix en sont bien connus. pigbo:

Etoffes a Robes
Etoffes à Robes réduites de 15c. 

à 30c. pour 7c.
Etoffes à Robes bonne qualité 15c. 
Etoffes à Robes extra qualité 20c. 
Etoffes à Robes magnifiques 25c. 

30c., 40c., 45c., 50.

I

cfc en
Rue Ri 

OTTA^

Garnitures de Robes
Nous avons le plus grand choix 

de garnitures d'étoffes à Robes de la 
Puissance, notamment eu Passe
menterie, Velours, Velveteens, Ve
lours carreautés. Velours brochés, (* 
Velours barrés, Rubans de fantaisie, l 
Ornements, Boucles, etc, etc.

Peluche de Soie «i

Nous avons réduits nos Peluches 
de Soie comme suit :
Peluche de soie valant 75 pour 25c. 
Peluche de soie valant 85 pour 30c. 
Peluche de soie valant $1.25 pour 
5 0c.
Peluche de soie valant $1.50 à $2.00 
pour 75c. Magasin ç 

11EOrnements Braid
Fouragères dans toutes les couleurs 
$1.25 réduits à 10c.
Fouragères valant $3.75 réduites à 
50c. RUE RII

0TTAVEtoffes a Manteaux
Nous avons un stock immense de 

Draps à Manteaux et Ulsters que 
nous vendons à des réductions de 
50c. à $2.00 par verge.

Toujours eu 
Le Sto

Le plus Considère 
Le Mieu 

Le Mieux Choisi e 
Meillei

—QUE —

Sealettes
Nos Sealettes à la v rge ont subi 

une grande réduction sur les anciens

Manteaux et Robes Partout AiNous confectionnons les Monteaux 
et Robes dans le plus court délai et 
nous garantissons satifactiun à prix 
très modérés. P. S.—On vend 

chands de Camp 
Prix de MontrealGants de Kid

Nous avons au-delà de mille dou
zaines de Gants de Kid dans toutes 
les couleurs et tous les prix partant 
de 35c. la paire, quatre boutons, à 
$2.75.

Tlios. BIR
115 Rue Rideau,

Nos Châles en Laine
Nous avons réduit trois lignes de 

Châles en Laine les prix étaient de 
40c., 75c. et $1.50 nous .es ven
dons à présent 15c., 35c. et 75c. cha- Nouvelle

D’ETAL,Chapeaux de Feutre
Nous avons mis de côté tous les 

Chapeaux de Feutre pour Dames, 
de la dernière saison et nous les 
vendons à un seul prix 5c.

Ulsters, Gilets, Sou 
etc., etc., oour Dames 
viennent d’être étalés, 
nombreux clients et a 
voir le tout II n’est p; 
de blaguer et de parle 
faits aux manufactures 
prix au-dessous du pi 
quelques soit l’endroit ( 
tées nos marchandises 
marchandises nouvelles 
aux saisons sont toi 
dance au 4 Magasin 
il n’y a qu’un seul prix, 
prix "sont marqués claii 
prévaut la vieille dev 
Profits. Ventes nombre 
gent comptant rend les 
et satisfaisantes pour to 
et acheteurs.

Indiennes
Nous donnerons le choix de nos Indiennes 

cette semaine pour 4oc. la verge, les prix sont 
de 12c. à 20., rappeliez-vous que cette semaine 
seulement nous les vendrons pour toc. à votre

Rubans a Ceinturons
ReNous vendons U' 

de largeur, bonne 
nous avons toutes

n Ruban broché neuf p< 
qualité, pour 15c. la t 
les nouvelles couleurs

Remarquez
il n’y a pas de mar- 

qui ne soient pas 
; réduction de 20

Veuillez remarquer qu 
chandises à la Palmer II 
réduites
à 50 pour cent si 
a plus de valeur

Nous avons fait une
sur tout le stock et votre 

avec nous que partout ai C’est l’endroit des b 
C’est l’économique 8 

ters, Gilets, Toqui 
Casques, Bonnets, Manchot 

Et pour les enfants ci 
Tout ce que

Vous le trouvere; 
Pelisses, Capots, fi

Palmer House
53 & 55 Rue Sparks.

Pour Uls

Venez nous vis

318 Rue Wel
u

Y$

J

S
?

LH CANÀBÀ MERCREDI 15 OCTOBRE 1160
CARTES PROFESSIONNELLESElle est partie immédiatement par un 

convoi de la compagnie de chemin fer du 
Grrnd Tronc et elle arrivait en ville diman
che vers 6 heures du matin. Elle ajoute 
quelle considère que les autorités ont agi 
avec beaucoup de cruauté en lui refusant 
d'avoir une entrevue avec son mari, lors de 
son arrivée à Montréal.

Pour avoir le droit de voir un prisonnier 
durant la semaine, le visiteur doit néuessai-

du diman

Depeches du SoirLE CANADA” NE PERDONS PAS LA TETE
m.

GEO. McLAÜKIN, L.L.B
AVOCAT, F to.

Bureau : 19 rue Elsrio, Ottaw»

Journal Quotidien du soir
La visite que nous fera peut-être 

celui que l’on nomme le 
comte de Paris a déjà eu pour effet 
de faire commettre des balourdises 
à des montréalais ordinairement 
calmes et raisonnables. La Patrie 
— reproduce hier—nous a fait con
naître les ineffabilités qui ont mar
qué le meeting convoquée par un 
bien singulier triumvirat : MM. 
David, Lachapelle et Drolet. Quand 
on voit un M. .1 X Perreault don
ner du monseigneur à la verge, à un 
personnage qui n’est plu> même 
Français par résidence, on a une 
juste idée du peu de c hose qu il 
faut pour tourner la tête à ces bous 
montréalais et les jeter à plat ven
tre devant le premier prince venu 

Nous approuvons entièrement la 
conduite suivie par la Patrie et les 

sensés de Montréal. Il est 
qu’ils n’ont été que trois à pro 

tester à l’assemblée, mais nous n’en 
sa-mis pas moins que l’opinion gé
nérale ne penche pas du côté réac
tionnaire. Quelqq’un ayant dit sur 
lin ton dérisoire : Ils ne sont que 
trois ! la Patrie d’hier riposte :

n’étaieut que truie pour 
nubien y en avait il, daim 

»nt comme des mou- 
peine «l’expliquer 

Il y avait là
quelques personnes pour qui le comte de 
Paris, le czar de Russie, Boulanger et Na- 
polé„n 1er, doivent faire un tout difficile à 
séparer, sans parler «lu sultan de Zaozil ar 
et du grand Turc. Mais ce sont «les gens A 
lions principes. ”

( Svrvic# Spécial)LA V/LLEE DE L’OTTAWA Dans quelques jours nous 
avertirons le public de la 
date de l’ouverture de nos 
Echantillons de Fournaises 
de Passage et de Poêles de 
Cuisine, a Charbon et a 
Bois.

UN MANIAQUK 
Paris, 15oct.—Un tailleur 

voyage enfermé dans une val 
ici presque mourant.

Journal Hebdomadaire à 16 pages viennois qui 
ise est arrivé mais duranit la

d’ob-
J u shérif même 
•midi elle à réussi à se faire 

connaître par le prisonnier et elle a pu 
échanger quelques paroles à travers les gril
les «le sa cellule.

VALIN A CODEtenii ce permis u 
Durant l's près

.Oscar McDonbll

........ P. A. J. Vovsr

électeur de ville............................... Flavisn Morrrr

Directeur de la rédaction
LÊI)A LAMONTAGNE 

Shkrbruoes, 15 oct.—I.éda Lamontagne 
a été appelée à répondre à l’accusation d in 
cendie ; maie, à sa demande, son pr- 
naura lieu qu’au prochain terme de la et

Avocats, Solliciteurs, Etc.
k:;an, buis spark
, -à-vir, l’Hr-te RussellBUREAUX : 414 et 416 Rue Susiex re de l’infortunée jeune femme,Mme 

Toi on to 
désirent

Le
Best, «le 

Elles 
tat du procès

J. S. JUDE ROUTHIER, R. A. Se,
ARCHITECTE ET IHCEHIEUR CIVIl 

22 Rue Metcalfe, Ottawa

i, l'accompagne, 
tous deux attendre le résul-

-M. Aldéric Ouimet, peintre de Saint- 
Henri, a été fort surpris de trouver chez lui 
hier un individu caché derrière le poêle, 

introduire dans 
; brisé quatre 

Quand il vit M. Ouimet s'avancer 
l’intrus s’arma d’un revolver et en 

Fort heureusement le Italie 
i à qui elle était destinée 
a une porte.
alors son assaillant par

OTTAWA, O.CTT-
MORT D’UN GROS HERITIER 

San Francisco, 15 oct.
Charles F. Crookes, de 

du chemin de fer du .l 
tué dimanche en f* 

n «1e son père 
âgé «le dix 

t la fortune de 
000

inique de 
■me vice prési 

Sud du Pacifique,

—Le fils uMercredi 15 Octobre 1860
a été E. G. LAYERDÜRE

& CIE.,

«TLES PERSONNES QUI, NE RECE
VRONT PAS LEUR JOURNAL RÉGU
LIÈREMENT SONT PRIÉES DK DON
NER AVIS SANS DELAI AU BUREAU 
DE L’ADMINISTRATION.

lié ( 
ntd« la maiso 

L'enfant était 
hérité «le toute

«lans sa cuisine. A va 
la maison le monsieur avait

tira un coup 
n'att igoit ; 
et alla se lo
uMt

«Vendant l’arrivée «
M. Alphonse Chaire i 

L<- prisannier se i 
Il est ilgé de dix hui 
été arrêté plusieurs fois pour ivresse, tapage 
nocturne, etc
M.1 OuitT

•TaP ^

que sou plus grai 
une mauva 
cinq ann

ans. 11 aurait 
son père, éva- J , W. W. W A R C,

avocat etc
luée à $15,000,

250,000 BOUTEILLES EVITENT M. MC
KINLEY

Paris, 15 oct,—Le Temps, faisant des 
commentaires sur les projets «le conference 
des gouvernements européens sur le bill Mc
Kinley dit que ce n’est qu’uu échange d’i 

i [impositions pratiques.
R dit que 250,000 

champagne, estimées à $400 
expédiées a New York, avant

-----  BCRIAU -

gens SI SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otti»ECHOS DUJOUR . Ouimet saisit
iras et le réduisit à l’impuissance tn 

police qu’uu voisin, 
était allé avertir.

intemps et a déjà

O’GARA MacTAVISH & WYLI 

AVOCATS SOIXICITEUhJ. NOTAIT ES.

Bloc Hay, me Spark Ottawa, 0

L’exécution de Morin est remise au 26.
dées

bouteilles deUn jeune anglais poursuit le G unit pour 
un montant de $50,0' O parce que son 
été malicieusement accolé dans ce journal à 
celui de Birchall. Christian & Cie.mse en vi PRES DK L’HOTEL R086KLI.

Martin OGara.Q C. D B. MacTavish Wm.Wviil voulait tuerogé il a répondu qu’i 
iet. parce fyue ce “de

un coup «le ciseau à froid ; «jue 
Heure il ne craignait pas ^la potence, et 

ni «léair, se voyant dans 
ise voie, était d’être comla 

ées de pénitencier, plutôt qu à cinq 
semaines de prison, afin de se faire corriger 
«le la bonne façon.

: jeune garçon appartient, paraît il, à 
bonne famille ; mais la boisson et la 

mauvaise compagnie l’ont [>erdii.
Il recevra sa sentence en cour des sessions 

spéciales.

voter non, mais cou 
cette assembli'-e 
tous, auraient et

lu'TROP TARD Commercants de Charbon.
BA.QSI3ST DU CA 1ST A-L 
En dehors du Combine. Adressez vos 

commandes à C. Christian, Agent, Nieolet 
House, Little Sussex Street, Ütii

De. B. Cheybieb.ise ville, E. U., 15 oct. Pendan 
t Cole était sur son lit de mort 

pai nuite d'une blessure qu’il s’était infligée 
dans un moment de désespoir cau«« 
misère, Mme Cole reçut de New \

Les habitants «le ( algary s'agitent pour 
que leur ville devienne la capitale d'un nou
veau territoire qui prendrait le 
berta et qui aurait une organisation gouver 
nementale éparév.

Jusqu’à ce jour, notre ministre des finan
ces à <)tta>va n’a reçu que leux soumissions 
pour le service transatlantique rapiile : une 
du syndicat Hartington et l'autre «le la 
compagnie transatlantique française.

En prévision de In 
tarif McKinley, les négociants canadiens 
ont expédié, en 
quatre millions «le minois d'orge et autant 
d Neufs qu’on avait l’habitude d'y envoyai 
en un an.

R-
276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation 10 à 12 a.m., 2à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

votant oui«l'AI

télégramme, lui annonçant qu'elle tt son 
frère, mourant, étaient héritiers d

La joyeuse nouvelle fut apprise au mori
bond, mais trop tard. Il avait expiré deux 
heures après.

Ce
somme de

OHARBÛHES R! ILLEURS 
QUALITES DEPeinturezQue voit-on dans-la personne du 

comte de Paris ?
Le citoyen ?
L’aspirant au trône ?
Ou bien la dernière bribe delà

-Deux individus dont on tait les noms, 
pour satisfaire à la demamle qui a été faite 
pur plusieurs membres de la famille, qui 
occupent une position honorable dans notre 

iété, ont été tra.luits (levant le juge Des 
r, pour répondre à une accusation 

I «chargé une arme à feu, la nuit 
une maison «le prostitution de la rue 

iy Wilson.
personnages ont déclaré ce 

matin ju'ils étaient soub l’influence des va- 
I». u s alcooli |ues, et qu'ils ne se rappelaient 
pus de la scène qui s'est déroulée. L’un a 
■ t. acquitté et l’autre accusé «l’avoir «lé- 
«•Ivvrgé un rcvolvei a été condamné à $20 
«l'amende.

Le Rvd. M. Cruchct, ministre proies 
uni, a été trouvé coupable de polygamie et 
va être poursuivi. Il a été expulsé hier du 
giron de l’église presbytérienne.

Lo comte de Paris sera ici samedi.

Succe«ô«ur de . 
C. Brown- à Clef 

Blo ■ Russell
âfl Kl'K NPAKK«

LE BILL McKINLEY r. G. Brigham15 oct. -On télégraphie «1e 
jue l’industrie anglaise commence 

déjàà ressentir les désastreux effets du bill Me 
Kinlcy. A Sheflield surtout le changement 
est marquant. Cette ville ni avait cou t 
d’exporter plus de 350,500 livres de coutelh 
rie va en subir d’énorme pertes. Le même 
inconvénient se produit à Birmingham. Le 
prix de l’acier anglais va monter énorme 
ment et si le consommateur américain refuse 
de subir cette hausse, voilà un commerce qui 
va grandement touffrir.

Nkw-York, 
Londres, (en vigueur du

«l’a

Wolfe tenue par M

royauté
Si c’est le citoyen, nous ne voyons 

pas bien ce que le triumvirat y voit 
d'éclatc. 11t. Il a conspiré et conspire 
encore contre le gouvernement de 
son pays ; il est d’une avarice rapa- 
ce et en dépit d’une Histoire (qui se- 
r.tit restée inconnue, signée par un 
I ébéien) le comte de Paris comme 
ci oyen français ne va pis au coude 
de la plupart des- Français distin
gués qui nous visitent de plus en

Si c’est l’aspirant-roi qu’on veut 
fêter, c’e»t superbement ridicule, 
surtout par le temps qui court. Le 
comte est,en ce moment, un vérita
ble fuyard, un timide d’autres se
raient plus sévères un l inide qui 
lève le pied à la vue du fiasco de la 
Boulange et laisse les siens aux pri 
ses avec les conséquences d’une 
sotte et sale aventure.

LesCanadiens Françaistlv Montré
al sont-ils moins tiers, moins dignes 
que les rnonaichistes de Fran« e eux- 
mêmes. Voyez le Figaro, lisez 
Saint Genest et Ph. de G rond lieu 
Tous lâchent ce comte de Paris que 
vous voulez, naïfs montréalais, en : 
censer comme une relique en pleine I 
activité miraculeuse.

Si on ne veut voir en lui que le 
dernier et respectable débris de l’i 
dée monarchique, on tombe fort 
mal. Le comte de Paris est très 
mal coté dans le faubourg St Ger
main. Ou t’accuse assez ouverle- 

d’avoir souille “ l’hermine 
| roy. liste. ” Saim Genest établit un 

parallèle entre feu Chambord et le 
comte de Paris quant aux moyens 
d’ariiver : le premier ne voulait le 
trône que si on lui permettai1 d'y 
monter intact, immaculé, libre de 
tous liens ; l’autre, le comte, est 
prêt à se mêler aux socialistes, à 
faire le coup de feu aux barricades 
et à accepter toutes les hontes, tous 

aissons parler

mois, aux Etats-Unis 4 Vendre ft bon MarchéVos Bâtisses en Briques
Portes chassis, et ja'ouserie.boie nrépar- 

moulures, vitres peintes, huiles, peintures 
cuir et ‘btirni tares de chaussures chez

H WOOlHAIta»,
.38 rue Besserer, près lu bassin lu

-------- AVEC-------

J, Laughran, «le 
cette ville, ont été les heureux adjudicatai
res pour la construction «les piliers en pierre: 
destinés à recevoir la superstructure d’un 
pont en fer qui doit sc-bâtir au village de 
York, dans le comté de Haldimand.

Le Travaille!'R ne parait que médiocre 
ment satisfait de la publication du dénom
brement «le la population canadienne fran 
raise aux Etats-Unis, lequel dénombrement 
était emprunté à un rapport publié par le 
comité de la convention de Nashua.

l/e Travaille:! h assure que ce dénom
brement est incomplet, que I on y a omis 
grand nombre de nos colonies.

Des Etats entiers, lit-il. 11e figurent pas 
au rapport, les doux Dakotas, par exemple, 
l’Imliana, le Missouri et tous les Etats et 
Territoires I3 l’Ouest.

MM. J. Burns et W
LaPeinture a Briques plates

Belcourt, MacCraken ft HendersonPORTEFEUILLE HISTORIQUE
Edmond Yates 

câblogramme au

bataille de

-------- I)E Avocats, Vi-vcii retira. Notaire*, K te.New-York, 15 oct 
transmet «le Londres 
Tribune de cette ville et dite 
choses, «[lie trois ans avant la 
Waterloo, l’Empereur Napoléon offrit 
gramle récompense pour le recouvrement 
son portefeuille qu’il avait perdu au passage 
de la Bérésina. Après un trois quart dt 
siècle, on a découvert qu’une dame russe 
était propriétaire de ce portefeuille. Il lui 
avait été donné en souvenir par le comte 
Félix Bedovhovsky. Le prince Victor est 
du nombre des personnes qui veulent le 
racheter

ONTAKK ) ET OUEBF.*
OTTAWAHOWE John J. MacCrakenN. A. Belcourt,

Geo. F. Henderson.

J 'AM, CHM 4 G!DFHE>Nouvelles de Quebec
5 oct. Une jeune fille qui se 

>rte d’une résidence privée 
a rue De» Carrières a été abordée par 

mes gens qui, comme de plus l>elle, 
une manière malhonnête, 
proposition a cette jeune per 
la à son secours les gens* de la 
irsqu'un homme apparut, et il va 

lire, nos vauriens prirent la pondre 
d'eac-irnpette.

—Vers dix heures du

Préparée dans toutes
trouvait à la p< 
«lu la rue De» (

AVOCATS, SOE-lICITBURS 
Agents pour la Oour Supreme et le Panemen

Chambres Union, 14 rue Metcalfe, Ottawa, Oïl
F. H Chrtslh

LES COULEURS.
en faisant

certaines
N'e Leon Stkw artElleLE CONGRES SOCIALISTE 

.LE, 15 oct. —Le congrès des ouvriers 
«listes vient de se tenir ici. Gn y comp
tes délégués «le 212 associations, compo

stes pour la plupart de disciples de Marx : 
parmi ces délégués am remarquait des repiV» 
sentante de la ligue anglaise dès huit heures.

Lo congrès a adopté plusieurs résolutions; 
les délégués s* sont déclarés en faveur d'une 

stration internationale des ouvriers 
le premier mai de l'année 
eu fuvi.ur d’un
"il.Je*’

J. ,1. GodfreyLu
«reel ■ eel eUl# 
la Crtééoté dé Qéudrûn dé
Hêtre à V Huilé dé Féié dé 
Mrrué dans le traitement des 

Affections du Larynx, djs Bronches, 
des Poumons, principalement dans 

Bronchites chroniques et les 
Catarrhes. Cette association présente 
de grands avantages, même en l’ab
sence de maladie véritable, quand on 
l’emploie seulement dans le but de 
fortifier une poitrine faibl 
tempérament délicat. — Ces deux 
médicaments se trouvent réunis dans 
les Capsules dsBkrthécréosotéks. 
dans laquelle la Créosote de got 
de hêtre se présente dissoute 

huile de foie de

W»lk« r, «es ran & Blanch H
A.VOC-A TR

, Nolltcltcnni, Axent* FsvIch » 
tnlrc», Nofitlrew. etc, etc.

P»0. :-i4i Elgin, Otia
t FACh DTI BnSbKJLL)

W.lf.'.V'hlkor D L McLean C.A.B.anc

soir, cinq rôdeurs 
nocturnes ont essayé d'enfoncer une porte 
dans une maison située à l’encoignure «1. s 

s 1 *rairies, résidence de 
citoy-n M. Germain Lépiru j 
de pompes funèbres. On tèlé- 

lent à la police, l’avei tis- 
e (le ces vauriens et quel- 

minutes après ces -lenders étaient 
mentionné ; mais nos malfait 

avaient pris la fuite.
Lu police a dft leur faire la chasse per. 

lit dernièée. Un nommé Johusorî, em 
à la Compagnie «l’Eclairage Elect 
victime d’un accident qui pourra 

funest.. Il était à travaille 
lampe électrique au haut d’un poteau, 
qu’il perdit l’équilibre et tomba sur le 
toiv. Le malheureux a été relevé sans 

issance et transporté immédiate»! 
meure. Le médecin fut appelé 

arrivé il constata que Johnson s’ét 
tu ré un et démis une épaule. Le 
n’a encore découvert aucune contusion in

“ L’affaire Tar
dans une phase d’acuité qui prepare ; 
de politique des émotions peu ord 
M. Tarte a bonne poigne etmalgré «/uelques 
déboires amenés par «les procédures défec
tueuses ou trouvées telles par une jurispru 
dence contrucdictoire, il a évidemment jus 
qu’à ce jour le «lessus sur s« 
dont lu puissance politique n

* Nous savions bi^n qu’il y avait contre 

nous, ù Québec, une force occulte, un né 
gre sur La cloture, comme disent nos confre
res de la très lil.rp république voisine ; nom 
suivions avec int- n-t, souvent avec un 
grin à peine étouffé les coups implacables IQCIH 
que nous portaient les écrivains du CHRONI
CLE ; nous savions ces «lenders en excellents 
ternies avec M. McGrcevy. Nous 1. 
pas non plus les rapports très intéi 
par là même très intimes de M. McGrcevy 
avec M. Mercier, les sympathies non dégui 
sées «le VElecteur et «le la Jus 
député ,1e Quéliee Ouest aux Cor 
Mais nous étions loin de croire à un éta 
choses aussi grave, aussi plein de périls ; les 
révélations «léjà publiées «tu Canadien, cel
les qu’il nous promet encore, l’acharnement 
de M. McCreevy à se défendre par de» 

préléminaires, dilatoires où à la 
me, contre d’accablantes accus «lions, 

tout cela louche vnm im-mvnt et nous fait 
îger au moment de la rétribution. Gare 

aux coupables quels qu’ils soient et gare ain
si à qui voudrait les protéger et conipro 
mettre les choses pour les arranger à l'aima 
ble !

L’opinion publi [ne veut connaître la vé
rité. Se concerterait 011 de toutes parts 
pour la leurrer, qu’011 
notre modestie avis.

Voilà ce que «lit la I’kknsk

Nous avons suivi
ce célèbre procès dans toutes ses phrases 
jusqu’à ce jour
tainemeni notre mot à dire en temps et

te-McCreevy est entrée 
au mon- rues St Valier et D< 

«le neire con
lesentrepreneur< 

pluma hmné'li

le'lie"

di iiM'h
prochaine, et aussi 

e grève internationale des mi 
à une époque la plus rapprochée pos-

est pourtant
Ce B. LTTSSIJUZR,congrès a décidé que la pro 

ait lieu à Lyon.
Halle, 15 oct. — Le 

s’est ouvert en cette ville 
ger et Dietz ont été 
grès. Il y avait 36(5 
341 venus «les différentes parti 
nvigne, peu «le la Grande Bret 
France, un de la 

de la R

chaîne réu
la n 
pl«0*

.1 Avo« h In, Notaire, etc.

Bureau — 569 Rue Susse»
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 

Argent àprê+er avec avantage spécial 
l'emprunteur. \

congrès soci 
hier. MM. 8m- 

élus présidents «là con 
délégués présents, do«it 

ies «le l’Aile 
trois de 
ulricha,

morue partira- 
indable.

gu'elle est préparée parties 
qui, seuls, ont mérité l’opproéalio* 
dé VAéadhnié dé Médecine dé Parié.

«■.«

Snement recomma
procédés

Belgique

médecin

Ti A. E. LUSSIER B. A.I.çSuisse, troi:
............ n -

M. J. GORMAN, LL.B.,UN ETRE MYSTÉRIEUX 
Loviseville, 15 oct.—Une affaire étrange 

fait depuis quelques jours le sujet de toutes 
les conversations en cette localité.

Depuis quelques semaines il ét4iit rumem 
un ou deux individus aux allures mysté

rieuses erraient dans les paroisses envi 
liantes. Beaucoup d histoires circula 

ces rôdeurs nocturnes, qui n’appar.ns 
saient-«jamais, autour des habitations qu’à 
près le coucher du soleil.

Des mis racontaient qu’ils avaient été 
rsuivis par ces inconti 
l'autrcs ajo 

('es

lepuis quelques jours cependant, des 
prochaine, 1 jeunes gens rapportent qu’ils ont à plusieurs 
dcsvnclian- rejirises rencontré un inconnu, grandéla 

les apparences ne sont pas

ajoutent que cet 
de se porter à des

Vente en Oros : Maison Phkkk, It, rue 
Jacob, Paris, et principaux droguistes 4o détail dans les Pharmacie»

iSuccweur de L A. Olivier)
tvora! Soüiritpvr, Notaire, Etc

—BUREAU—
Colu dew Rutw Rideau el Nnwea

OTTAWA, Ont

stick [iour le 
ininunes. 

t de

Ï.I1JIHII OTARGENT A PRETERm promu».
Vh. de Grandlieu : LEmoyens

Ifor CHEMIN DE FERSALON-DEVANT“ Un soir de l’année dernière, dans le 
sulbn de Mme de Rainneville, où

marche 
déjà le pre

Eli bien je d 
la monarchie «loi 
sera pus 
Heurs pl 
bolisée. ’

C’est-à-dire : la monarchic ne 
compte pas sur le comte de Paris 
l’homme de l’œillet ronge, le bou
la ngiste par ricochet. Le comte n’a 
plus de poigne que sur les monar
chistes de Montreal.

Le seul prestige qui restait à l’i
dée monarchique consistait en cette 
légende de droiture et d’honnêteté 
qu’on lui avait faite et qui a subsis
té jusqu’au jour où (c’est de (irand- 
lieu qui le dit) le comte de Paris est 
entré en scène.

Nous protestons contre l’engoue
ment, le manque de dignité et de 
bon sens de certa n» montréalais. 
Nous sommes à la fois républicains, 
amis sincère de la France et de la 
raison. Et c’est pour cela que nous 
prenons rang avec MM Beaugrand, 
Fréehettte üandurand et autres.

une cm i pou 
le duc 1 

royal et » maltraité
t qu’ils avaient été 
tare n’étaient pas pris

e d’invités attendaient M 
à son retour de l’exil, le

mliert Sainte Croix, attris.. ____
des choses et comme s’il eût eu 

«sentiment de sa fin 
sorte d’amer

avons perdu notre fleur

scène de bien «les tragédies et 
domestiques. C’est là que la jeune 
maison reçoit

s à bonne heure et 
user lain

comédies 
fille de la 
vient toujour 
aux efforts faits pour 
fourni par la Melropoli 

aussi que le ministre 
nil et couronne l’union 

jeune homme a alors fil 
mais pas les meubles f 
polit un Mfg. Co.

Ceci nous amène à vous parler d’ameuble 
ment de maison, mais ce serait 
de temps que d'en faire ici une 
ciption. Une visite au No 
vous sera plus profitable que 
annonces, mêmes quand oeil

intéressantes que les nôtres

IMPORTATEUR e directe entre l’Ouest et tons les 
points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nous 
velle-Ecosse, 1*Ile du Prince Edouard, !e 
Cap Breton, les lies de la Madeleine,

La Routeamoureux qui 
participe 

leiiblcmeut 
tan Mfg. Co. C’est 

de la religion 
matrimoniale. Le 
il sa vie de salon, 

ournis par la Metro-

"du
“Nn'y sanuiit réussir, à gre, dont 

tout rassurantes.
Même quelques 

étranger ne se gène nas 
vol ta de fait contre les

Il aurait même frappé deux citoyens nom 
mé Bourassa et Lalomie puis se serait enfui. 
Est-ce un voleur, un bandit..? Le plus grand 
mystère enveloppe ce personnage.

Hier soir, une patrouille de jeunes gens, 
organisée depuis plusieurs jours, a donné la 
chasse à l'inconnu qui, pressé de trop près, 
s'est enfui dans un bois et n'a jras été revu.

Quelques-uns prétendent qu'il faatal-rèur 
cet être mystérieux qui pourrait bien être 
le véritabk- meurtrier delà Pointe du Lac.

I:.
Ik les

t St Pierre 
resa quittent Montréal et 

(dimanches exceptés) 
ation de tous ces 

de chars, en 27

Les trains exp 
alifax, tous 'es iours 

et se rerdent à destin 
points, sans change 
heures et 50 minutes

.v'illelrevenir un jour 
rouge, mais avec 
l’ont toujours sym

lesbeaucoup d'intérêt
us pure» qui HNous aurons très cer

Tapisseriesune perte de 
longue «lès

es ci sont aussi

Les trains express de V Intercolonial qu 
vont dans ces directions sont brillam
ment éclaires par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de là locomotive. Tout cela donne 
lieaucoup d’avantages, de confort et de sû
reté aux voyageur J

A tous les trains directs sont attachés 
chars réfectoire et dortoirs, nouveaux ei élé
gants, de même que les chars-salons pour e

( )n se rend par cette route à toutes les s ta 
lions populaires de pèche et de bains du C» 
nada sur le parcoure «lt l’Intercolonial 

LIGNE DBS PASSAGERS ET 
CANADIENNES-ErROFÉ;

Lee passagers pour la Grande Bretagne o 
ntinent, qui-tant Montréal le jeud 

arriveront à tempe pour prendr 
de la malle, le même soir à Ri

SussexLa Revue Fkan 
d'une nouv 
nt Père su

çaisk nous apporte le 
elle étude de M. Hameau 
r le£\sLi :
• le mouvement de la p«»pu 

lation catholique dans l’Amérique anglaise
Elle fait suite à un autre travail que nous 

avons déjà signalé et qui se rapportait uni
quement à la progression des populations 
franco américaines.

Cette seconde étude, comme la première, 
est faite consciencieusement et offre un 
grand intérêt.

Ce que M. Rameau désire établir ici, 
c’est que l’accroissement des catholiques 
français au Canada a été plu» considérable 
que celui des catholique! anglais.

est appuyée sur les 
de l’Amérique anglais:

Nouvelles ae Montreal
M. Duchvne, fahri- 

er une plain 
, contre un

Amei if,aines,
Anglaise
écossaises

----- Coi t des :t«ee-------

Montréal 15 oct 
ants de cadres, esi venu déposi 

le devant le magistrat de police 
de ses agents, qui a réussi depuis près <lç 
deux ans à lui dérober par légers montani 
de cinquante contins, la somme le soixante
qtLe 

du plaigi

vendus et p*yabl
Tous les samedis, lorsque le pri 

présentait son éttt de compte, il ava 
l’habitu'le, parait-il, de retenir une cert 
bals n.» des argents perçus pour son patron. 

Malheureusement pour l'agent malhonnête 
ichêne découvrit tout dernièrement 

uvres frauduleuses et, ce matin, il 
affaire à M. F. Sarrasin, avocat,

557 Rue Sussex.

DES MALLES
uze de Rare

ne homme était occupé 
ur collecter div-

L'HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.

ère mon 
articles de sou commerce 
es à la semaine.

S» démonstration 
quatre recensements de l’Amé 
en 1851—1861—1871- et 1881

Dans les quatre provinces canadiennes 
Québec, Nouveau Brunswick et 

- il se trouvait 1,053,980 ca- 
8.135 eu 1661 : la

i catholiques 
vilices ont passé

le Coignant po 
r certains e le

Dans les 
Ontario, Québe«
Nouvelle-Ecosse, 
tholiques en 1851 à 
progression est donc 

Durant la même 
français de ces mêi.. 
de 741,435 à 274 
ques d’origine ang 
235 à 443,718

Lee catholi«|ues français ont doue pro 
gressé de 74 pour cent pendant trente ans, 
et les catholiques de 45 pour cent seulement.

M. Rameau attribue cette infériorité du 
développement catholique à rabaissement 
de la natalité de l’élément catholique anglo- 
irlandais.

Tous les Etats de l’Amérique du Nord et 
le Haut Canada lui-même sont infectés, dit- 
il de ce fléau, qui dévore aussi la F’rance 
d’Europe.

Dans la province «l'Ontario, 
ment notable dans les comtes de 
de Russell 

Les comtés 
tenaient

Médecin et Chirurgien.
de toutes 

es Provin-

L'attention des expéditeurs 
sur les grandes facilités offe 
transport de la fl 
les marchandises à 
ces de l’Est et de 
l’exportation des grains 
pédiès aux marchés de V

eur et en général 
destination de 
Terreneuve, aussi pour 

et des produits ex-

l’our billets et informations ,ooncernant U 
et le passage s'adresser à 

, agent des hilleta,| 
e Sparks, Ottawa,

(D. POTTING ER,
Surintendant-Général

Au No. 89, Rue Slater.1,71
de 63 poui 

i période, les 
nies pro

,417, tandis que les cav .. 
rglaise s’accroissent de 312

r-i
M. Di FEIOLSiON

«Tlluilt «le l-'oie «le .Morue

Lit dix-huitième convention gé
nérale des Canadiens des Ktats-Unis, 
convoquée pour 1811*2, a été retar
dée à 1893 pour la faire coin ider 
avec l’exposition universelle de Ch» 
eago. ________  .

L’Echo de l’Ouest de Minneapolis 
annonce que dans l'église canadien- 
ne-française de Duluth, l’usage du 
français est prohibé par ordre du 
clergé. Cela a causé, parait il, une 
très vive indignation parmi uos 
compatriotes de là-bas.

OTTAWAses manu 
confiait I

demanda au tribunal l’émanation 
*nt” couvre l'employé infidèle 

après-midi U» grand connétable Bis 
te opéra l’arreetaiiou du coupable qui 

Ferdinand Mai 11

Hier E KING,Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince n 

Huile, 
Etc.

se nomme 27, ru
: SCOTT- Alexander H. Grant le jeune homme de 

Brookville, qui a été arrêté par nos autorités 
pour avoir dérobé un montant de $140 à M. 
Alex. Dnbé. vient d’être admis à caution 
par le juge Dandurand et condamné à s 
son procès devant les juges de la Cour 
Banc «le la Reine

Ije montant du cautionni
et ae dernier r été fourni par 

Cochenthaler et M. W. J. Martin.
M. Grant proclame qu’il est 

se montre confiant dans l’issu d 
vaut les jurés.

Il est marié et 
Beaconstield, To

Son épouse était, hier, présente en cour 
son état oflr&it un spectacle navrant, 

prétend «que son mari est innocent 
crime dont il est accusé et lui conseille cha
leureusement de se défendre bravement, 

e n’a reçu la triste nouvelle que 
rès-midL C’est un ami intime d 

i qui s’est chargé auprès d’elle de cotte 
bis mission.

!
Bureau du Chemin de Fer, I 

Moncton N. B. 18 Juin. 1890. f:

“du aux Hypophosphites 
de Soude et de 

Chaux
MEDilliU; D'UX PARIS, lli 
W. BAlteit A CO.’

;
l'accroisse- 

Prescott et
;ement s’élève à 

M. R$K»0
AL’EMULSION SCOTT

est une emulsion parfaite ; 
elle produit plus de chair eu 
moins de temps que n'irn- 
I»»rte quelle autre. Elle est 
le meilleur remède 
connu pour la Phtisie, 
les Bronchites, les Af- 

leuses. les T 
Refroidisse me:

Son goût est très agréable et res
semble parfaitement à celui du lait.

L'Emulsion Scott ne se vend qn'en flacons 
enveloppés «le papier saumon. H» méfier des 
imitations. Prix. 80 cents et $1.00.

SCOTT & BOWNE, Belleville.

ilde Prescott et de Russell con 
it ensemble, eu 1851, 13,357 habi- 
dont 4,112 catholiques angl 

te ans après, en 1862, on a trou 
mêmes comtés, exacte 
ritoire qu’en 1851, uns 
habitans, dont 22,285 
et 3,167 cathoique angla 
s’étant donc accrus de 446 pou 
Angl.ii ciholiques de 30 pour 
Dans les comtés contigus _;le Glengarry et de 
Stormont, l'accroissement' de l’élément ca- «r 
tholique anglais est également ineensidle.

innocent 
u procès

résiliait an No 64 avenue

d'.‘
La succursale canadienne de la 

fédération impériale vient d’adres
ser à la presse une circulaire deman
dant une expression d’opinion sur 
cette question :

La situation créée 
McKinley ne favorise- 
tahlissement d’une union, doua
nière de l’Angleterre et de ses co
lonies ?

Xst absolu meut pur, 4t
e'ssl toluble.’vé T

ment sur le même ter 
popu.ation de 46,937 
catholiques français 

aie : les Français 
les

Pas de Chimique*

œSr;
•« for«l(Ue«, rtoxi A Dnlm 
iuuii aOnlnh.4 eeer la ■»l«Sr

'

IARTICLES) f entions Scrofu 
î Chroniques etd.Ellear le billLe?ler cent et

EU
que |««r hu qst Ji «!■■! d'»De Peintre en General ” Se vewé -àsz tss» Iss E$Wsr>

V BAJ3E
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;
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PiBÏOi, I Meurtre a St. - Philippe EN GARDE 
Un individu se donnant 

phe Benjamin sollicite 
pour Lk Canada, se d 
bureau. Nous dev 
que nous n'avons pas d'age 
solliciter des abonnements po

NOUVELLESUICAUS j PBIX DES MARCHES Argenteries en Presents PETITE GAZETTE
OTTAWA Pendant SOjôürsseulement

*T?tVto.‘"’b“*P*rHrd,8oU' B"ur- tes prix des «u, obtenu, du Thé du Japon de première » «1,No use d. I.
, ivec soin par noire rédacteur cam mer (JUlilité pour 60 Cts. Ct 6 livTtN-

».l «ule MARCHE HY pour *2,00. - »«&***
Noe leoleuiu trouveront une foule de IFNGROS RT EN OETAIr i î Canada I) loan-, pour « givrer Li

maï *■*-" —* «“<■ « ««•'“>» S » Il L - •u,ra 4 -rapport des mar. hés 41e nous faisons 106 Rue Rideau 108
. ~I'e* av-ieries de la compagnie Kddy à uaus ta but do douucr les meilleurs ran ■■ . r A f|V DEMANDE. Une hou

«*•—. Hunter Tea Company
Etoffes k robes noires satinées, tout MARCHE DE DETAIL —— bn>d.

jaine, pour 25ute. Bourcier A Frère. Foin

attend que le 
fonus nécessaires 

rations aux caves des

ar Pardessus d’automne, derniers styles, 
à très bas prix. Brvson, Graham A Co.

•AIMER le nom d’Adol 
des al-onnemente 

isant autorisé par not r 
one annoncer au 

nt auto
UN JEUNE HOMME DE 18 ANS TUE 

SON CAMARADE D’UN COUP 
DE FUSIL

public 
rise A

noos

HOUSE MI NOUVEAU SALON DE BARBIER-COIF 
FEU R

--Nous annonçons avec plaisir que M. Jos. 
Briselfois va ouvrir au No 449. rue Sussex 
un salon de barbier coiffeur. Tous le con
naissent pour un véritable artiste qui a fait 
parti.- du personnel des meilleurs etablisse
ments de cette ville et d’ailleurs. Nous in 
vitons le public à s’y rendre. Tous seront 
satisfaits.

FT ITS DC COCPARLE
Hier

horrible venait d’avoi 
dans le comté de Lap 

On disait que 
localité, venait 
Jones de se ren Ire imm 
théâtre du crime, afin de teni 
ment une enquête sur le corps 
jeune homme, êgé de dix-huit 
d’être tué d’un coup de fusil par 
camarades avec lequel il se querellait.

On s’esdimmédiatement rendu A la r 
ce du coroner et oe dernier a courir 
terrible nouvelle.

Nous ne connaissons point encore les noms 
du meurtrier et de son infortunée victime. 
Nous donnerons bientôt les détails comp.ets 
de cette horrible tragédie.

On dit cependant que les jeunes 
respectivement de 15 
île deux des plus rich 
Philippe.

Immédiatement après le crime, dit-on, e 
meurtrier a pris la fuiteA travers les champs 
daus la direction de Saint Constant. Le 

{ chef de police de Saint Philippe, aidé de 
plusieurs citoyens de la localité, s’est mis 
aussitôt à sa poursuite.

Pi.rs tard—Le meurtrier se nomme Le
febvre, et a 15 ans ; la victime, Bergevin, en 
a 19 ans. Ce dernier qui était employé par 
le père du meurtrier avait la mauvaise habi
tude d agacer le jeune Lefebvre, de le mettre 

de lui-même et île le rendre ridicule.
• après avoir subi ces sortes de »raitv- 
t plus que jamais, le jeune Lefebvre 

s est emparé d’un fusil, l’a chargé de sel et 
l’a pointé sur Bergevin qui s’en est 
Le coup a parti et Bergevin est torn 
mort est venue quelques heures après 

Le père du meurtrier est venu à 
consulter M. Conrad Pelletier, avocat, qui 
lui a conseillé de remettre son fils entre les 
mains de la justice. L’enquête se fait en ce 
moment.

après midi, vers trois heures, la ru- 
rculuit à Montréal qu’un meurtre 

lieu à Saint Philippe

cette dernière 
mer au coroner 
iatement

un infortuné 
tans, qui venait 

un de ses

pour Dames led
ne i lm vante on 
On don<fe CIE. Vf?

12.50, $3.00, $3.50,84.00, $4.50, 
U0, $5. 0, $-1.75, $0.00, $6.75, 
50, $9.00, $10.50, $12.00.

fl KM A N DK D’EMPLOI. Un homme 
U,-ham bien l’anglais et le français demande 
tin emploi dans une épicerie pour conduit1' 
I yxDress et se rendre généralement utile. 
S adresser k ce bureau.

T.’OCULISTE HINDOU
L ingénieur de la cité 

Uté des finances vote let 
pour faire les amélior 
marchés By et Wellii

S et» $ ote 
9 00 à 10,00

Hi< r a té plaidée en cour de division la
Foin No 1 la lotine.

Foin pressé la^tonno....

Peaux

■Ncott coutre Mer-kin M 
lait la restitution 
edecin hindou, M. 

restaurer la

nuie.-i Arnprior 
ae $65 |>ar lui payi 
Mtrkin, qui avait promis de lui 
vu. Son Honneur le juge Mosgrore Apr. s 

ndu la pieuve de part et d’autre
)lmans pour Daines 2 la tODDt*......... y 00 à y,OU

10 00 à 10,00 T KENDALL'S ' 
.SPAVIN CURE; TERRE A \ EN DRE. fit) acres de terre rf* 

I lot numéro -JO, aboutant A la rivlèie 
Ottawa dans le tonrship Gloucester 
onatituant le front de l’ancienne 

1 ' m à ,TOi* lnillea ‘,’Ctt«wa, sur le
et le- plaidoyers des avocate qui ont soulevé 
plu-iours points de loi intéressants, k rendu 
jugement en faveur «lu plaignant auqu< 1 le 
médecin hindou sera obligé de remettre les

.50, $6.50, $7.75. $9.00, $10.50, 

.50,13 00:S 14..'.0,810.00,$16.50.
er,M. le principal Grant, de l’Uuivereité 

Queens, de Kingston, donnera une 
reuce à Ottawa,Te jeudi 23 courant, 

lie St James. Sujet : Le Ja
chemin

gens, âgés Peaux veitca No 1......
- No d......

“ “ No 2 ....
Suif fondu a livre ....

... 5 00 A :> 00 
.... 0 uO A 3 00 
... 0 00 à 4 00 

0 09 à 0 lu

pon et les
a 18 ans son 
es cultivateursAVFZ-VCVS VU NOS TWEEDS .50 Cts » 

AVEZ VOUS VU NOS TWEEDS 50 Cts » 
AVEZ-VOUS VU NOS TWEEDS 50 Cts.’ 
AVEZ-VOUS VU NOS TWEEInters pour Dames Il y a sur le lot une très bonne maison et 

bois très bien située et fa isant face A la tét* 
de Kelt e Inland

Jap<$65
de"'1DS 50 Cts. ? 40TAchetez vos étoffes à robe hex Bourcier 

A Frère. Le meilleur choix dans la ville.

—Un concours de labour aura 
30 courant, sur la terre < 
dans le comté de Russell, 
offrira une médaille en or au vainqueur dans 
ce concours.

MOYEN DE COLLER LE CUIR SUR LE l est une
comté. Toi meilleures tories dan-- I# 

de paiement faciles. S’a-lres- 
CU M MINUS, ('nmmlngi

3.50, *4.75, $5.0->, 86.00, $7.00, 
1 , $8.50, #9 50, $10.00, $11.00, 
.00, $15.00.

FER Viandes

Bœuf par lOd livres....... 4 50 à 6 i 0

Mouton.

Porc par 100 livres,
Saindoux . ...er:................  0 10 à (I 11

Un frotte d’abord le ter avec
is< ou mihin

. BERT 
Bridge, Ont.couleur lieu le jeudi 

Win. Eue lie.à base le ZENDALL’S SPAVIN CURE.plomb, céri de M 
M. W. C. EdawrdsTendait esi

préparé de .... ....... 0 07 A 0 09
................. 0 07 à 0 00

6 5(1 A 7 (.0

cure de la colle 
Tou imme 
lissement
poudre dans, du vinaigre sous l’action d une 
(\halcur modérée, et on ajoute à la masse un 
Oers de son poids d'essence de terébenline ; 
on mélange à fond de façon à faire un pâte, 
et on applique le ciment encore chaud avec 
un pinceau. On étend alors le cuit et on

eue employé quand Vu enfant# font le . 
dents. Tl so liage Immédiatement les «ou 
trances de e, i vauvrer ve.'ite. nrodtiliant •> 
sommeil naturel, paisible, e - faisant oispa 
rlx il a "°" ’('S «unies chérubin
s éveil ont aussi “ hrlüan.e et frais qu’u' 
bouton de ro'e." t> «|ro , est trés-agrèab’ 
au goût. Il apaise Venlav :, amollit ses g„i 
olve*, enlève toute dou’eur, fait dieparalh 
le# souttrances Intestinales en réglant la d1 
gestion, et est le meilleur i -mê le connu 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne ,f 
la dentition ou d’autres causes. Vingt,-cin 
cents la bouteille. Aye* confiance et ?» 
mandee le ‘ Sirop caimanI de Mme W n 
low " ne prene, anv » .......A»nre

OV l'RARl.M A._ Breeder orCl-EVSLAMV Bat as n Tnm-ruto Bred H
Klmwvod, lu.. Nov. Xi, ne»,

nn re suiv 
tVexcelteiinteaux en Sealette Mente qualité, que 

froide jusqu'à ramol- 
ors feulement on lu fait dis
dans l'eau

®VT.e plus gros stock d'ulsters. de capots 
et de gilets courts chez Bryson, Graham *

granges remplies de foin et appar- 
.ihcrl Conray ont été détruites 

A End man Springs, 
est Pieuvre d’un incendiaire.

Ds. n. J. KiskaixOik

g|||p^M520.00, $26.00, $30.00, $35.00,

Hier,00

PIGEON.-e plus grand choix de Manteaux 
;tawa est à la Palmer House et 
Das prix en sont bien connus.

nt à . 
le feu 
■mit que

AVSouliers et pantoufles pour dames, 
chaussures pour hommes. Bryson, Graham

Produits di la Fbkmk 

Beurre frais, pain 
Beurre frais, crémeries.... 0 18 à 0 20 
Beurre en tinette.
Oeuls frais, la douz........... 0 18 A (I 20
Fromage.........

Chas. A. Sut usb.

! In , 
l’as

KENDALL S SPAVIN CURLavant hier, ........ 0 20 à U 23moque, 
bé. La à l'endroit voulu Dsl B. J. KwbÎT*l

5^ 7r‘riV‘,*v":? r< « « .^v.'.^AVrr1 v p

Vvure truly. a n. Ou nitnt.
Manager Troy Laundry Slat.lek

T", N. Y., NuTemlHT 8, ISSt

Etoffes a Robes 0 15 à 0 16Montréal C’EST LA VRAIE LE DA 
Un grand nombre de personnes de Slier- 

brookc^ont|cru dans les commencements du 
procès de Rémi Lamontagne et plusieurs 
conservent l’opinion que ce n’est pas Léda 
Lamontagne qui est à Sherbrooke.

On prétend que la sieur de Rémi s’est 
habilement fait remplacer par une autre

itoffes à Robes réduites de 15c. 
le. pour 7c.
tofl'es à Robes bonne qualité 15c. 
biffes à Robes extra qualité 20c. 
tofl'es à Robes magnifiques 25c. 
, 40c., 45c., 50.

a l ........  0 9 A U 10PIGEON —1.66 funérailles de M. Octave Duford

p trente et d'amis. Les porteurs 
Pruneau, Duhamel, Beliemarre,

GBAINSont eu lien ce matin au milieu d,’un 
concours de 
étaient MM

KENDALL'S SPAVIN CURE.
Ur. n. jf'axrs,00™”- °~ * •*

-•cot 1 fi-/ III in? .Inly tossy what 1 have done w(tn your Ki'iitloll's ft|>nv|n vun«. I Inn, i-urisl Ivvnly-five hornON Hint hail h>pnvliia. Ian of 
Ht"« Hone. iiIm.. anil, tnl with H'«x llt-nil nn.l •e'en of Illy .1 * w. Klm-o 1 havo huit one of your ho-'ka and follow-ii the dlrovlivii», I havo uvM-r lost » eaxa of any kind.

Your» truly, Am>r*w Tvhbvr.
Horut Povtor

Du Canada 
Blé Manitoba No.'l.

44 “ No 2.......

LA POTENCE ON DEMANDE—Un bon 
U t«enr lu commerce I- 
l'onal iilt. Av

agent vnyagcu 
ville Kitqilo0 95 à 0 96 

0 93 A 0 95 
Blé du nord No 1 frosted 0 OU A 0 00
Pois, par mi not.................... 0 68 à 0 70
Avoine,“ “ ............. . 0 38 à 0 40
Seigle, “ “
Orp, “ “

de. Giasson et Olivier •infapurtlculiera veux qn 
c mmen.'er Mit malnti-O'int. Artlolvs s|«f 
duux. Ne tnrdox pi#. Le su In Ire coin p 4 
lu I rend.', im-r RHOWN BROS . 

serrm. n. T„r

A l’appui de cette thé 
cite le fait que Ijéda Lamontagne ^st une 
femme blonde, très blonde, portant une for- 

chevelure d'or.
En effet Léda Lamontagn 
femme qui a paru en cour a 

noirs. Mais pendant son séjour aux 
Unis, Léda Lamontagne a eu la fantaisie de 
faire teindre sa blonde chevelure en noir.

Le coiffeur qui a ainsi métamorphosé la 
belle Léda devrait être un excellent ouvrier 
car on ne voit encore que quelques taches de 
cheveux blonds qui percent ici et là à 
vers sa chevelure couleur de jais.

sa resseml
BLANCHARD SERA PENDU Un lot spécial d’étoffes A robes pour 

("arreautées ou barrées. Bourcier A
nouvelle, on

lôcts.

<fe OIZE.

Rue Rideau 

OTTAWA.

arnitures de Robes CINQ EXKCfTlONS KN PEKSPKITIVK
Une dépêche de Sherbrooke dit que Biai 

chard a été condamné A être pendu le 12 d< 
ceinbre pr 
les détails

Il y a donc en ce moment au Canada cinq 
condamnés à mort qui seront exécutés aux

I, à Woodstock, 14 novembre. 
Hoyt Day, k Welland, 18 dé

Rémi Lamontagne, à Sherbrooke, 19 dé

ill to. OuiUne jeune fille a perdu avant hier seir, 
Cat heart à la Basilique un porte- 

ite somme. Prière 
de le rapporter

XWUn lot de Cashmere valant 40cts. pour 
25çts. Nuances les plus nouvelles. Bourcier

e est blonde, et 
ra les cheveuxous avons le plus grand choix 

arnitures d’étoffes à Robes de la 
isance, notamment eu Pasae- 
terie, Velours, Velveteen^ Ve- 
i carreautéa. Velours brochés, V 

barrés, Rubans de fantaisie, i 
iments, Boucles, etc, etc.

<!.- la
(ENDiiLL’S SPAVIN CURL
i>lc#si isr Imtlle, OI elx hottlr* for Ail D.-inr 
i.t have 11. r rnn mm II loi you, or II w ill Iwn.-nt 1 -i11' «nhlren.1 «m revi'llit of i.rlco hv the l'foiirlo rv. Du. M. ,i Kknda i. Oo-, r’ii.-hiiri'h Fall», \ t.
Ml.o llï AI.L IXtCtiOlHT»

AVISht ............. 0 60 à 0 70
.............  0 40 à 0 .50

monnaie contenant une pet 
à ceux qui l'auraient trouvé 
au bureau de ce journal.

ochain. Noue avons donné 
de son crime. NOUS PB U IN s TOUTES LES PERSON. 

NE* QUI NOUS ONT DEMAND., DEH. 
NIER EM EXT I >’ .TRI' i»r Af'FES SUR 

îONNI.S, jiE VOU- 
ENTER

M EXT I)' /PRE PLACI 
Es D’Ali 
N l'ATl 

TEMPS

Grains et Farinkh
endroits et aux 

Morin, à Moi 
Birch ill,

NOS EIN'I 
I.OIR IIII 
QUEEQU 
RONS 1)1

DE V . 
PEN l)A NI

que voioi :
24 octobre Patente.....................

Américaine............................ 6 90 à 6 00
Straight roller.
Extra.................
Superfine..........
Forte de boulangerie....... 4 75 à 4 90

‘‘ américaine.................  4 65 à 4 90

6 00 à .< 15
NOUS 

mSFAIRK 
PRESENT 
-DIEU S

lACHK- 
\ i' l’I.I'S

NTF.MENI 
UK EK 

AL A TOUS 
IF.NT. NOUS

M. S. Ticehurst, autrefois d'Ottawa, 
arrive de Montréal, oit il a embarqué à boni 
d'un steamer en partance pour l’Angleterre 
954 têtes de lté tail, venant de» ranches du 
senate :r Cochrane, à Fort McLeod.

DES
Inc l’( )'l 

IMI
II. M

•ossiiu.
n.. 4 70 à 4 80 

. 4 40 iX 4 50 
. 3 45 à 3 50

iPeluche de Soie A BILLINGS BRIDGE 
Le Rvd. M. Barry avait depuis quelque 

temps invité les amisduSacré-Cœur, section 
Anne, à aller faire les frais du chant à 

dans son église. Dimanche der
nier l'invitation ayant été acceptée. 25 mem
bres se sont rendus à Billings Bridge où les 
attendait une population sympathique. L< 
salut fut très brillant. On chanta trois mor 
ceatix avec un grand effet 
un Tintlim E'go de Lainbillotte 
fidèles se déclarèrent enchantés à l’issue ds 
la cérémonie. Le curé amena 
hôtes dans

allèrent se

EX P 
■ lOl’KNCHAMP NUI

CEUX QUI DE DEMANDEN 
NE POURRONS DE FAIRE QU 
•SURE QUE NOUS RFTR.WCIIF 

NOMS DE ITKK 
POUR D Ml >M 

DITES DE TI IG E NE Ni 
TENT PAS h 

■ULATUi 
i ’SOUS PEL

UNE NOUVEI.DE l’KESSl'

« Blanchard, à Sherbrooke le 12 décembre. 
Il II .ie serait pas surprenant que d’autres 
Il in dheureux en grossiraient encore le nombre 

la fin de l’année

ous avons réduits nos Peluches 
oie comme suit : 
che de soie valant 75 pour 25e. 
che de soie valant 85 pour 30c. 
che de soie valant $1.25 pour

che desoie valant$1.50 à $2.00 
75c.

UT Des étoffes A i olie les 
les originales en couleurs c 
ham A Co I^HSSSSsifl MEplus nouvelles < | 

lies Bryson, Gra- RON8 
A BON 
FAIT- 

ET-

un salut DES 
N.,S LISTE D 

EN T NOS
Kn 8aoh db la VilleM. le sénateur Parce, de New-York a 

entrevue avec Sir John A. Mac- 
hetnin de fer d’Ottawa 

licat de 
netruire

A .OUS i 
NIER

EltM 
NOTRE 

.RONS POU- 
PROCURER

COURRIER DU JOUR donald au sujet du cht 
et Morrishurgh. Un puissant synci 

américains est prêt à to

Vk'JU Di1 Par 196 lbs...................
Farine d'avoine...........
Farine d'avoine granulée. 4 6(1 iX 4 71

Volailles et uihierh

Oies, la pièce.............  ........  0 60 à 0 76
Poules la pièoo.................... 0 40 à 0 60
Canaid, le couple 
Pigeons, la doux.,
Dindes par couples............. 1 50 à 3 00
Poulets par couples............  0 6l) à 0 75

0 70 à 0 80
Bécapsinos, la don»............ 0 00 à 0 00

.. 0 40 à 0 50
..............  05 00
.. 0 25 à 0 30 
.. 0 15 à 0 5 
.. 0 20 à 0 25 
.. 0 00 à 0 00 
.. 0 40 S 0 5(| 

M 0 00 à II 00 
.. 0 00 A 0 0<

ClI K(
on

.... 4 75 à 4 90 
......  4 40 à 4 60

s ES 1*1 
NOUSnotamment 

i dont les
\

ÜBile chMagasin de Fer INAUGURATION S*®»»
ensuite ses 

verger. Il fut le pre- 
pominiers d’oii tombèrent 

appétissantes pommes 
loger sous la dent ou dans 

poches de plusieurs. On se 
mutuellement

' Des réguliers de passagers 
commencé aujourd’hui à cir 
tdreuil et Rigaud. Le service

été reçue par les habi
le plus grand enthou-

miers trains
et <le fret, ont 
cuivrent
”c«te 1

I4rEtoffes A robes noires A la portée de 
les goûts et de toutes les boi rses. Bour-ii\ f]KS SOUMISSIONS ( ACHETEES adres- 

U «ées au soussigné, et portant A l'endos 
ission pour Appareil de Chuuffuge à 
bande, Almonie, (

AVIS AUX PATRONSOrnements Braid re Va 
4 trains par 

le nouvelle a 
de Rigaud

115
RUE RIDEAU

OTTAWA.

l'KauT"

l’Eau Chaude A A

t ge <
Dans le but de se re’ndi c utile 

a la fois aux ouvriers, domesti 
ques, servantes etc. et au y per
sonnes qui ont besoin tir: ces 
ouvriers, dome: tiques et servan 
tes nous 
insertion
ces offrant de l’emploi 
sortions subséquentes seront 
seules chargees au prix de 26 
cents.

mt., ” Mcront
semaine proc

Htion Y. M. C. A

y enseignera ^français la inusiqu 
et la sténographie. Lundi on •

gratuit comme expérience et 
férenoe française.

ouvrira laa gères dans toutes les couleurs 
5 réduits à 10c.
agères valant $3.75 réduites à

m'à Lundi le 27 
lion d'un

courant,
Appareil de Chaufliig 
Inimité. Ont., au Bure 
le du la Ii&mhho.

de soumission et tou 
lions nécessaires seront fournies à 
t cment ou 
Tra

pour la
iivhantés

les uns du chant, les autres de la réception. 
Le départ fut marque pur une chanson de 
circonstance très bien donnée par M. Le-

Inutile d’ajouter qu’o

des classes du On ... 0 68 iX 0 75 
... 3 00 à 3 75

en sc remerciant e, le dessin 
donnera un 

rdi te, et au resif 
plans et devisune corSIR HECTOR A ST HYACINTHE 

Sir Hector a été hier l’objet d’une jolie 
démonstration à St Hyacintre. Reçu aux 
sons d'une bridante musique, il a été con
duit par le maire et la population à la 
ré-sidenee du maire où un superbe
6uùte.- »<té mrvi. On rem.rqo.it entre Co bormu «'eut «neml.l 
antre, let, iMputit, de la ville. Aprè. la nrl-eitlencc .le M. S nilh
presentation d une adresse et la pose de la MM les
première pierre de l’édifice, Sir Hector a Smith, Duff, 
prononcé un important discours sur les Stevenson et
nécea.11,1, du moment et ,ur le» progre. M. 1'in.pectenr lame ,ou,net son rapport 
faits par St Hyacinthe qu il n avait pas vi mensuel 
“Ç dept'i.un demi nèçle. Ik. ii.cour. L a..i,taneede» e.if tot. 
ont été prononcé, par MM. Brown et Va- de Septembre an» damn 
nasse, députés.

formules
visibles et 
uten les info

des
publierons gratis une 
de toutes les «innon.es seront fournies à ce Dépar- 

i au Bureau du Commissaire des 
Almonte, Oui , après lundi le 1 .*{

toffes a Manteaux variété de couv 
Bryson, Grahai

il y a de mieux en valeur et en 
ci tes et de confortables, ches

u s est promis de se Canarda no ira

ms avons un stock immense de 
s à Manteaux et Ulsters que 

vendons à des réductions de 
à $2.00 par verge.

ECOLES S PAREES
hôtels de la

■lierons remplissent toujours les 
a basse ville en attendant desToujours en Vente 

Le Stock
Perdrix, la paire.............
Betteraves, le p.inter......
Carottes, panier...............
Panais, le paquet............
Persil, le |»nie£.......
Radia, le paquet...............
Cioohrée, la douz..............
Asperges..............................
Haricota verts le panier.

os soumissionnaires sont aveu is que les 

forma li sEtaient prése
commissaires Kvttey, Latour, 

»um, Grant, Breton, Lavoie,

mente à de forts salaires qui ne vien- 
M. le capitaine Mac Kay fait des

soumis»iiiii i ne seront pas prises en 
ration A moins d’être faites sur les 
imprimées qui leur seront fournies 
gnées de leur signature cou ran le.

doit être an

nent pas
engagements tous le» jours et a encore plu 
sieurs commandes à remplir. DEMANDES D’EMPLOISealdttes Le plus Considerable,

Le Mieux Assorti, 
Le Mieux Choisi et a

Meilleur Marche
—QUE-

... soumis»
chèque de ham 

payable à l’Honorable Mi 
Publics, éj/ l a i in g pou 
de la soumission, lequel sera t 
que si le. signataire refuse le t 
il sera requis de l’exécuter 
plil pas. ))ann le eus de 
acceptée le cinq hi>

De IféparU'iuei ne

Ile' rts, Comme les temps sont durs 
et que l’argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe 
vrierfc, le CANADA, d’ici a un 
nouvel avis oubliera gratis les 
DEMANDES d’emploi et leur 
donnera trois insertions. Les 
insertions subséquentes s'il y en 
a, seront seules chargees au prix 
de vingt - ma cents. C’est un 
veritable c, deau que nous fai 
t'ons a la c’asse nnvriaro.j

(«■Samedi vente spéciale à bon maéc 
chaussures île toutes sortes. C’eit le 

les ouvriers.

,7.ihé de

T. L.

g»' que accepte 
nihtre des Ti:j pendant le mois 

françaises a été /• cent du montant 
déclaré confis- 
contrat quand

siMiniission non-

is Sealettes à la v rge ont subi 
;raude réduction sur les anciens

jour de Claffy pour 
Ulaffy 68 rue Rideau.comme suit. 

Ecoles 1^4 Saille 
“ Brélieuf.
“ Gsrneau 
“ Youville

— De club de foot ball d’Ottawa a eu une 
excellente pratique, cette après midi, 
carré Cartier. Le club va jouer sam 
Kingston contre le club de cette ville. 
Cormier du club du collège se joindra au 
club d’Ottawa pour la circonstance

pour dames, 
vous au No.
20 à 30 pour 
T. L. Claffy

M. Le comte de Turenne, consul géné
ral de France et M. Augustin Forget, agent 
général de la “ Compagnie général trans
atlantique" ont en une conférence hier 

stre des Finances au sujet 
ent d'un service rapide de 
lanti |ues.

422
237

LE CLERGÉ CATHOLIQUE 
Il se publie à Milwaukee tous les mois 

une liste revisée du clergé catholique améri-lanteaux et Robes M4
IC s'engage k accepter 

aucune autre soumission. 
Par ordre.

lis--ite des membres du clergé des Etats 
Unis couvre 94 pages A double colonne, celle 
du Canada 24 pages. Le clergé séculier et 
régulier des Etats-Unis se compose d'envi
ron 9,000 ecclésiastiques; celui du Canada 
2,000 en chiffres ronde. 11 y a aux Etats- 
Unis un cardinal, 11 archevêques, 75 évêques; 
an Canada, un cardinal, 6 archevêques, 26

Les ordres établis aux Etats-Unis sont 
les Augustins, les Ba-iliens, les Bénédictins, 
les Capucins, les Carmélite», les Domini- 

les Franciscains ( O. S. F.), les Frati- 
(O. M. C.), les Pères <le 
Pères du Saint Esprit, les 

tes, les Pères de la So
ie, les Pères de la Miséricorde, 
la Société Pieuse des Missions,

“ Guignes
us confectionnons les Monteaux 
bes dans le plus court délai et 
garantissons satifactiun à prix 
Qodérés.

La 10
S te Anne
St J. Bte........

“ St Roch...........
“ Holy familly.
“ Primrose Hill
“ St Jot. Orph.

Classes Anglaises....

Moins Cher231 A. GOBKIL.
Secrétaireoui ont besoin de chaussures 

hoir mes et enfants : adresssez- 
68 me Rideau et économisez de 
cent dans chacun de vos achats.

235
MO Département des 'I ravi 

Ottawa. 6 Octobre
au* Publics}79

133P. S.—On vend aux Mar
chands de Campagne a - x 
Prix de Montreal.Rants de Kid —QUE LE

îS£S~SŒ3 'SrS
le FuM, te, ItM

us avons au-delà de mille dou- 
» de Gants de Kid dans toutes 
uleurs et tous les prix partant 
ic. la paire, quatre boutous, à

Moins Cher1275Thos. BIRKETT Grand total.
Sur ce nombre u’élèves 2501 ont payé leur 

contribution au mois de septembre, ce qui 
donne une somme de #352.50.

Le comité des finances présente 
tième rapport recommandant le paienien 
diverses comptes pour réparations et four 
uitures d’écoles.

Après l’adi 
s'ajourne.

3414 le mini

K-irTous ceux d’entre vow qui voulez un 
habit d’automne de première classe ou un 
très élégant pardessus, allez chez P. II. 
Désilcts, 180 rue Rideau. Prix modérés et 
ajustement parfait.

lames Williamson a payé aujourd’hui 
ude de #50 qui lui a été imposée, hier, 

police. Il avait 
payer une somme additionnelle pour 

pas faire ses huit jours de prison. Wil
liam Williamson doit demander 
comté de sortir de

«■LITS A RESSORT, MATELAS. U 
place où l’on puisse les acheter A meilleur 
marché et trouver tous les MEUBLES dé
sirables c’est chez T. W. Carrier, 188 
Rideau et 116 rue Sparks

poor la Maison 
Jacob, Parle.

Elle ne ae re*4 qv’en

de l’éta- 
paquebots

\ oiturus du plaisir i 

Commandes ici >u

irtes et ouvertes. 
307 rue Rideau.

•h aux No 157 rue Spark>

ms mineurs 
te Croix, les

Jésuites, les Lazaria 
ciété de Mari 
les Pères de 1 
les Oblats, les Pères 
listes, les Pères du Précieux Sang, 
demptoristes, les Pères de la Résurrection, 
les Pères Missionnaires du Sacré-Cœur, les 

, les Pères de la Société (le Saint- 
les Sulpiciens, les Clers du Saint

r
115 Rue Rideau, Ottawa. «ocatHwU. rmê iMraMlM.Nouveaux Thés4 de ta Saison.98 Châles en Laine Passionistes, les Pau 

les Ré euleeunt 20 cents la livre 
Cinq livres pou 

Vingt-ci

Ceci n’est pas une vraie réclai 
s’agit d’un lot de Thés d’excalle 
lion. Vei

us avons réduit trois lignes de 
s en Laine les prix étaient de 
75c. et $1.50 nous .es ven- 
i présent 15c., 35c. et 75c. cha-

ACHETEZoption de ce rapport le bureau ir une piastre, 
nq livres cinq piastres

Nouvelle Salle
D’ETALAGE

Le Home Comfort
Joseph,
Viateur.

Au Canada, les Bassiliens, les Carmélites, 
les Dommicaius, les Franciscains, les Pères 
de Sainte Croix, les Jésuites, les Pères de la 

de Marie, les Oblats, les Rédempto- 
ristes, les Pères (le la Résurrection, les 
Sulpiciens, les Clercs lé Saint-Viateur.

LES ASILES D'ALIÉNES
ordre do l'Assemblée 
à la te.sion de DS

par le juge de la cour de MACHINE A LAVERConformément à un 
législative de Québec, 
l’on vient d’imprimer les rapports de la ré 
rende sœur Thérèse et du Dr Vallée, sur les 
asiles d’aliénés, après leur voyage en Europe, 
l’été dernier.
^ Le rapport dti Dr \

Le savant médecin termine 
formulant les suggest i

n te pro 
livre pour90, ne

iSfflNflBI
nez en cherchei 

essayer. Nous avons
la'amunse 
Cadran. Nous sornm 
à vendre cos ma hinni

au juge de T.if <1 patvnti 
la'er, -le Joseph 
maint riant |>rét 
« conditions d- 

paiements trêa fe .ilnfl. A- hclcz e. Tor Uni, 
Standard c est -

lapeaux de Feutre prison sans caution
Soi i • -1 • - TT.STROUD BROS. sis avons mis de côté tous les 

aux de Feutre pour Dames, 
dernière saison et nous les 

ns à un seul prix 5c.

allée est surtout très
illuw None solliciloc» 

vie. *• à noire munu- 
ente No. 85 e

travail en 
ons suivantes aux au-

UNE AUTRE DIFFICULTÉ
Nous n'avo 

électrique, 
refusent d’

lectui’osetn
facture et h nos salins du 
87 sur la rue Y rit, Ottawa

Ulsters, Gilets, Sous-Vêtements, 
., pour Daines et Enfants 
t d’être étalés. J’invite mes

RUE RIDEAU 
172 et 174 RUE SPARKS

ons pas encore le chemin de fer 
Le miire et l’avocat Je la cité 

scepter le certificat du dépôt de 
$5000 fait à la Banque Impériale du Canada 
par M. Howland et payable A la cité d’Ot
tawa le 1er août 1891, et demandent que le 

épôt soit fait en argent sonnant au tréso
rier de lu cité. M. Howland refuse de se 
plier à cette condition, et dit qu’il u’a ja
mais été question pendant les négociations 

chose que d’un dépôt eu garantie
------- itère ordinaire que tous

dépôts se font. Il dit préférer se retirer 
dès aujourd’hui du projet de chemin de fer 
électrique k Ottawa de crainte que la ville 
ne pose de nouvelles exigences A mesure que 
les travaux avanceront.

Voici la formule de la garantie offerte, 
hier, au trésorier de la cité :
Banqve Impériale du Cakada

vienne»
nombreux clients et amis à venir 
voir le tout II n’est pas nécessaire 
de blaguer et de parler des achats 
faits aux manufactures mêmes et de 
prix au-dessous du prix coûtant ; 
quelques soit l’endroit où sont ache
tées nos marchandises, les vraies 
marchandises nouvelles, appropriées 
aux saisons sont toujours en abon
dance au * Magasin Renommé ” où 
il n’y a qu’un seul prix, où tous les 
prix sont marqués clairement et où 
prévaut la vieille devise : “Petits 
Profits. Ventes nombreuses.” L Ar
gent comptant rend les ventes faciles 
et satisfaisantes pour tous, vendeurs 
et acheteurs.

sarNous recevons (-r- -en te ment et étalons 
1 assortiment le mieux choisi et le plus con 
sidérahle de chaussures qu’on ait vu dans la 
ville. Nous vendons le tout au plus bas prix. 
Rappelez-vous l’endroit. T. L. Claffy 68 
rue Rideau.

1. Les asiles -l’aliénés doivent conserver 
leur caractère d’hôpitaux (le traitement et 
doivent être réservés autant que possible 
aux aliénés dangereux ou curables.

2. Comme il est généralement admis que 
les maladies mentales sont d’autant plus 
curables qu’elles sont plus récentes, la légie 
lation doit rendre les admissions aussi faciles 
que possible pour les malades qui d 
être traités.

3. Le travail doit être organisé comme
moyen de traitement dans nos asiles et l'on 
devrait y créer des ateliers et y généraliser 
le travail agricole de manière à occuper tous 
les aliénés valides. J

4. Les enfants imbéciles et idiots de
vraient être placée dans des établnsements 
où l’on essayerait de les instruire et de leur 
apprendre des métiers qui leur permettront 
de gagner leur vie.

5. Lee asiles pour les alcooliques 
vraisnt pas recevoir d’aliénés ordinaires,

part ille confusion présente de graves

déments devraient

Indiennes L'Huile de Berth* est ou re
constituant de premier ordre, de 
nature à fortifier les constitution» 
faibles et les poitrines délicates.

Par son usage soutenu l’embon
point se développe ; c’est un moyen 
efficace pour faire disparaître le 
maigreur.

Elle mérité d’occuper

T.R.SHEA et fils
donnerons le choix de nos Indiennes 
naine pour a oc. la vergé, les prix 
à 20., rappeliez-vous que cette semaine 

Irons pour toc. à votre
Vente pour Hypothéqué Chattelli

Le chemin de fer Canada et Altantique 
vient de rendre à l'ievidence, R J., pour 
la maison Cross by et Cie, un chargement de 
20 chars de farine. C’est le premier de la 

du Minnéapoli*. 
entre e point de 

ination a été parcourue en

nt nous les ven-
u 10 heures A. M. 8a- 

pode A charbon (self-feeder) 
rré, No 3 , 1 table en noyer 
à manger, une table riche in- 

1 machine à coudre Sin
ger, presque neuve ; 1 sofa en crin et noyer 
noir ; I coffre fort de bureau, en un mot un 
assortiment complet (le meubles de maison. 
Aussi un jeune cheval, harnais, phaeton. I* 
cheval est un très jolie plein de vie. Sans

sur le marché By 
medi le 18 : I 
de Garland, ca 
noir pour salle 
crustée de cuivre

«OO
fait en la mantians a Ceinturons nne place 

Importante dans le traitement des l
Ë5l

2 I
3 Ü

-> Pt 5
« -3 |

t !saison. Cette farine vient 
La distance de 1480 milles 
départ et la (lesti 
huit jours

b:bronchites chroniques, des 
anciens et négligés, de la scrofule 
ei des engoro-emenis dee glandes

vendons un Ruban broché neuf p.iuccs 
ur, bonne qualité, pour i Çc. la verge 
•ns toutes les nouvelles couleurs. ^PLANTATION D’ARBRES. — Lea 

personnes qui désirent des arbres pour orner 
la devanture de leurs demeures ne devront 
pas manquer de s’adresser à M. Albert Le 
comte, Billings Bridge, qui 
eu faire la plantation Te 1er Octobre, et 
rant tout le mois. Les ordres pourront être 
laissés chez M. J. Irvine, 31 rue Sparks, en 
face du Russell.

Oi,Remarquez 1Pour SERVEZ-VOUS de oo aC. LÉVÊQUK
Encan teur.

ez remarquer qu'il n'y a pas 
s à la Palmer House qui ne soient pas 

Nous avons fait une réduction de 20

ra à 
du

commence Les JSToronto, 9 octobre 1890. 
Reçu de M. W. H. Howiand la somme de 

$5000, laquelle somme sen payée par cette 
au Trésorier de la cité d'Ottawa le 

ntation de ce reçu, 
m pénale du Canada 

B. JENNINGS

use du rapport numéro 5 du comité 
in de fer au conseil de ville décri

POND’S ^2 j,
OC ■K ■»

Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux dTeux

sur tout le stock et votre argent 
partout ailleurs. Union St Thomas

AVIS 1JE DÉCÈS

Les membres de cette société sont par le 
présent notifiés que Mme Hercule Proulx est 
décédée le 13 courant, et que 
(No 20-10 cents) due à la soci 
ble le 10 novembre prochain.

|5r avec nous que inconvénients.
6. Les gâteux et les 

être placés dans des hospices où ils pour
raient recevoir, k meilleur marché que dans 

ns que leur état réclame 
ireau médical dei 

Ionisation de placer 
cables d’en prendre 

ffensife, calmes et i 
ceptibles de travailler
Ces malades pourraient être réintégrés à 
l’asile au besoin.

Généraliser le système des sorties sur 
essai pour tous les malades inoffensifs, avec 
facilité d’un prompt retour, s’il était nécea 
saire. La loi actuelle permet au 
médical d’accorder 
mais les propriét 
de deux ans n’o 
notre autorité sur ce

EXTRACT1er it 1891, ear prése 
Pour la Ban |ue I

C’est l’endroit des bargains 
C'est l'économique Magasin 

Pour Ulsters, Gilets, Toques et C 
Casques, Bonnets, Manchons 

Et pour les en fan 
Tout ce que 

Vous le tr 
Pelisses, Capots,

Venez nous visiter i

Qt
- i

M 'ËImer House
& 55 Rue Sparks.

ARRIVÉ A LIVERPOOL 
Un cablegram me reçu de Liverpool nous 

end que I’OrÉuon est arrivé dans eu 
12. Le Dr Chevrier était k bord de

!(Signé) GEO. PYKE
Comptable les asiles, les 

7. Le bu OO s 1aPPtl.
- vous voulez 

rouver

U< faLa cia 
du chein
vait comme sait la garantie requise par la

la contribution 
iété sera exigi-

certains aliénés 
blés, mais

eillance

OO» -4 !
Il2LUE°HUGG, 

Sec. Cor
Cour de Police“ Que le maire soit autorisé k ligner le 

ntrat au nom de la corporation de la cité 
réception d’nn 

trésorier de la cité, qu’on lui a remis >a 
somme de $5,000, conformément a ex (tinsj- 
Tross n* L'OFFRE FAITE PAR MM. HOWLAND 
& OEMMCLL. ”

M. Gemmill dit que M. Howland et lui 
n’ont jamais offert antre choee qu’une ga- 

I ran lie de $6000 faite dans la forme ordinaire 
I de toutes les garanties.

5! î ?!
■: ■ SÎ5 C/3 Smm i=Ottawa, 15 oct. 1890.eertifical (Présidence de M. O’Gara)

^ Michael Larkin, ivre, $2 -l’amende et $1
wniui

trois mois
818 Rue Wellington t» ;

3 t
M I

8.
PESSONNEL

—M. J. B. A. Mongenais de Rigmd est à

—MM. H. Frigon et L. J. Pelletier, de 
ontréal, ont obtenu le contrat pour la 
etruciion du Bureau de Poeta A 8t. Hen

ri, prè» de

U- £:Hémorrhoîdes 
Hémorrhagies IjSïSj 
Inflammations

bu n. Briggs, ivre, $20 d’amende on 
s de prison. Briggs opte pour la

Victor Rocque, ivre, $3 d’amende et $2 
de fraie ou nn mois de prison. Roeque fera 
son mois.

OC
ces sorties sur essai, 
i de l’asile depuis pins 

alu reconnaîtrent pas vo 4» le Read's tx-D
.Montréal

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE
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CHEMIN DK FER • mime du Bureau de Poste d’Ottawa
NOUVEAU SERVICE RAPIDE Arrivée et Depart des Malles.ET

LA VOIE I.A PLUS COURTE MALLES. Fermeture.
Cm A n» MSN TV ai-;30 Juin, 1890

London, Pet-) A. M 
) 10 ‘M

P M.OUEST.-Toron
Lee convoie partiront de la gare de me Elgin J erboro, Smith’

ito, Hamilton, 
a Falla, Perth

Belleville, Napanee, Bowman ville 
L’EXPRESS DE MONT- MSh£?ir“ dtt Nord ( 

REAL rapide arrêtant ! <harbot Lake N
les station, entre Ottawa et le Civ 'irockville, Kinga.on..........

teau, se reliant à la jonction du Coteau avec
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à EST.- Montréal,etc............
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.

(T fin D M L’EXPRESS DE MONT- 
v.UU I. lïl. REAL rapide n’arrêtant 
qu’à Casselinan et à Alexandria entre Otta
wa et le Coteau, a un char refectoir, et ar
rive à Montréal à 8.120, se reliant 
du Vermont Central et du 
pour tous les poil 
vière du Loup, 1

P. A.
-, M
0 3010

Ouest et la Co

8.00 A. M.
à toutes ti 30{

an, etc.—(Ligne Courte)...........
mes et Vile du Prince Edouard!. . .
burg, Lancaster, etc................... 10

Rivières.............................................. f 3
—Vià Ogdensburg............................ i...

: ovincea Mai ilp 8'
I C 'rnwall, Morri 
i Québec et Trois 

ETATS-UNIS.
OUEST des Etats-Unis.... 

Grand Tronc ! NEW-YORK, malle directe 
nta à l’Est. Portland, Ri 
.ialhousie.

6 30: <#>

10 .8

7 00 9
BOSTON et la Nouvelle Angleterre
Rouses’ Point............x............... .............

L’EXPRESS DE BOSTON Prescott, 
et NEW-YORK (passant 

par le Coteau et le nouveau pont en acier ) 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga,
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes les «tâtions entre Ottawa et Rouse’s

!i

2.00 P. M. 7 00 9 4 40
do

Kemptville 
Merrick
Chemin de fer du Saint-i^aurmnt 
•>1 mot > k, North Gower et Melcalfe 
Kars, Kenmore, Osgoode Station, Oxford S ta

4 40 
4 4o

7 00 11 
9 30 11villi 10

ET (>TTA VA
9

11
Mfoûest’d

; DE FER Dr PaCIEIQI'
North Bay, et tous 
e Pembroke

Arnprior et Pskenham, Pembroke Renfrew, )
Almonte......................................................................... /

Carleton Place...........................
Appleton, Ashton et Stittsvil le 

Chemin de Fer du Pac 
Pointe Gatineau, Buckingham,
Thurso, Clarence Grenville, L’ 

et Montréal................................

OUEST 
Points à‘lé.’

} 10 30; 8 
10 30 g 

10 30 8

I.KS TRAfNfl ARRIVERONT COMME SUIT /

11.35A. .1 »iê
10
10ints intermédiai.ts ariêtant à toutes les 

e Rouse’s Point et Ottawa.ions entr IEIQUE : EST
Cumberland, 

Orignal, etc.12.30 P. M.
Jean et toutes les stations balné- 

Le train qnitte Montréal a 
a. m. et arrête a Alexandria seulement, ex
cept/1 pour laisser descendre des passagers à 
des stations sur le Grand Tronc.

6

Le t Par Bateau a Vapeur 
berland, Rockland, Wendover, Treadwell,Cum ! 6

Chem in‘de Fer du Canada Atlantique : * 
Alexandria, Glen Roliertson, Greenfield, Max )

Thurso et I.efaivre

3 30 8
9.45 P. M. Sut'oÆ poi„”0ï.
l’Est et dtt Sud. -.Le 
à 6.00 p. m. et arrête à tou 

K. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant Général

ville
East s Springs, South Indian, St Polycar |

■eau Citation, etc........................................../
de Fer Pontiac et Pacieique . 

Iley, Bryson, Bristol, Vinton, 
Heyworth, Fort Coulonge, etc...

i is
,Quyon, Ear } "i 1|44 oo;

Agent général des II 5 09
Par Diligence

Bell’s Corner, Richmond, Skead’s Mills, Hiu 
tonbnrgh, Fallowtield et Moegrove

Ottawa. 19, juin 1 11
:::i ,ü

GATINEAU. A la Rivière du Désert.................. ;
Chelsea et Ironsides....................................................... j
Ramsays Corner, Hawthorne,.lundi, mercredi") I

Billing’s Bridge, Steward ton....................................
Cnunmings's Bridge Robillard, Orléans et

Hindman's Bridge...................................................
Rochestcrvillc et lejMont .Sherwood.....................
(Archville) Ottawa Est................................................
Merivale, City View et Jockvale, mardi, jeudi)

et samedi....................................................................../
Malles Anglaises :

4
6GRAND - CHOIX 6

}------ DF-------
1 30 11Monuments,en Granit Ecos 

sais, Granit de la Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Poteaux pour enclos de toute

! 11
9Bi

P
MON PROPRE OUVRAGE

. , - Toujours en main. 'l'out ou- 
v i;t^v f-t bien lettré et garanti 

...•j*» - aux |,ius l,as prix.

R. BROWN,

Lundi, 6, 13, 20 et 27 
Mardi, "

Viâ New-York 
Viâ New-York 
Vià Rimouski 
Viâ New-Rork

6 30
1 00,

edi, 1, 8, i5, 
Jeudi, 2, 9, lti, 2.3 
Vendredi, 10 et 24

22 et 29 
et 30... 6 30

1 00:
f.es lettres destinées à l cnrégistrement doivent être mises à la poste* 15 minutes^avant 

la clôture des malles précédentes.
Heures du Bureau, de 8 A. M. à 8 P. M.
Mandats sur la Poste et la Banque d,Epargnes, de 9 A. M. à‘4|P. M.

J. GOUIN, Maître de Poste.

94 RUE GEORGE,
En face du Marché By, Ottawa.

Bureau de Poste d’Ottawa, Octobre, 1890

CHARBON!■P

ü
Ais meilleurs quali 

de ckarbonfi)itu- 
m i neu v et

«BSt

m* wEIENCRIBU of Toronto. ir -- ET T/\.) »EU II-LIIL) i HENS

BLOC RUSSELL
%X

RUE SHARKS

Ere N,
PR&SlfcTBEA»

■HITE FOR PRIM
VOITVKKS It’KNFAXTS 

«J ramie eouwiirnfliUon teiianl 
revue, Non» donweron « de* Im 
aux aehe euraqul *e b<* .eronl,

T.,W.;ULKKIKR

Warehouse a OpVu-LP"
Toro&xo.

Rue Rideau

défavorable ? Il me semble, quoi
que l’on soit assez mauvais jnge , 
de soi-même,que je ne suis ni , 
beau, ni laid, ni grand, ni petit, i 
ni maigre, ni gros et que je puis 
passer inaperçu dans la foule. J 
M i mise n’a rien d’excen’rique ; 1 
je ne suis pas coitfé d’un tarbati 
illuminé de bougies comme M. 
Jourdain dans la cérémonie da 
*• Bourgeois gentilhomme ; ” je 
ne porte pas une veste brodée j 
d’un soleil d’or dans le do;, un 
nègre ne me précèd • pas jouant j 
des timbales, mon individualité I 
parfaitement inconnue, du reste, 
à Naples, s-- dérobe sous le vête
ment uniforme, domino de la ci - 
vi iisatiou moderne,et je suis dans 
tout pareil aux élégants qui se 
promène rue de Tolè le ou au I 
largo du palais, sauf un peu .-à 
moins de cravate, un peu mom u I 
d’épingle, un peu moins de cbe-I I 
mise brodée, un peu moins de * 
gilet, un peu moins de chai nés M 
d’or et beaucoup moins au-si de 
frisure

—Peut-être ne suis-je pas assez 
frisé ! Demain je me ferai d m- j 
ner un coup de fer par le coiffeur 
de l'hôiel. Cependant Von a ici 
l’habitude de voir des étrang rs 
et quelques imperceptibles diffé- \ 
rences de Toilette ne suffisent pai 
à justifier le mot my-térieux et 
le geste bizarre que m t presence • 
provoque. J’ai remarqué d’ail- ^ 
leurs, une exception d’antipathie 
et d’effioi dan» l**s yeux d -s gens 
qui s’écartaient de m m chemin. 
Que puis-je avoir fait à ces gens 
que je rencontre pour la premiè
re fois ?

cheveux crépus, qui venait pour 
emporter la théière et lus tasses,

qui n’ont aucun rapport au ma
riage. et puis v ilà que vous me
demand z la main d’Alivial-^Ce- j avait, en montant lentement l’es 
la ne suit pas du tout, et vous calier de la terrasse, entendu la 
ue m’en voudrez pas si je n’ai fin de la|con versai ion ; elle nour- 
pas des idées bien jettes à c - su- rissaH contre Paul d Àspremont 
jet. Cette union serait à coup sûr toute l’aversion qu’une p ysanne 
très-convenable, mais je croyais des Abi uzzes apprivoi-ées à pei- 
que ma nièce avait d’autres in- ne par deux ou trois ans de de
tentions. 11 est vrai qu’un vieux me ticité, peut avoir à l’endroit 
loup de mer comme moi ne lit I d’un “ forestière ’ soupçonné de 
pas bien courammaïit dans le joltatura ; elle trouvait d’ailleurs
cœur des jeunes filles........” le comte Altavilla superbe, et ne

Alicia, voyant son oncle s’em- concevait pas que miss Ward pût 
brouiller, profita du temps d’ar- 1 i préférer uu jeune homme 
rôt qu’il pnt après sa dernière chétif et pâle dont elle, Vicé 
phrase pour faire cesser une scè- n’eût pas voulu, quand même il 
ue qui devenait gênante, et dit n’ unit pas eu le fascine. Aussi, 
au Napolitain. n'appréciant pas la délicatesse

“ Comte, lorsqu'un galant de p océdé du comte, e* désirant 
homme demande loyalement la soustraire sa maîtresse,, qu’elle 
main d’une honnête jeune fille aimait, aune nuisible influence, 
il n’y a pas lieu pour e le de s’of- Vicé se pencha vers l’oreille de 
fenser, mais elle a dro t d être miss Ward et lui dit: 
étonné • de la forme bizarre don- 1 Le nom que vous cache le 
né à celte demande, de vous comte Altavilla, je le sais, moi. 
priais de me dire le nom u pré- —Je vous déf nds d • me le 
tendu jettatore dont l’influence dire, Vicè, si vous tenez à mes 
peut, selon vous, m’être nuisible bo i nés grâces, répondit Alicia, 
et vous faites b usque.meut à Vraiment toutes ces superstitions 
mon oncl»' une proposition dont sont honteuses, et je les braverai 
je ne démêle pas le motif. en fille chrétienne qui ne ^craint

—C’est répondit Altavilla que Dieu. ” 
qu’un gentilhomme ne se fait 
pas volontiers dénonciateur, et 
qu’un mari seul peut défendre sa 
femme. Mais prenez quelques 
jours pour réfléchir. Jusque-là, 
les cornes exposées d’une tVfaçon 
bien visible suffiront, je l’espère, 
à vous garantir de tout évène
ment fâcheux. ”

Cela dit, le comte se leva et 
sortit après av >ir salué profon- 
dém nt.

Vicé, la fauve servante aux

VI

Jettatore ! jettatore 1 Ces 
mots s’adressaient bien à moi, se 
disait Paul d’Aspremont en ren
trant h l’hôtel ; j’ignore ce qu’j Is 
signifient, mais ils doivent assu
rément renfermer un sens inju
rieux ou moqueur. Qu’ai-je dans 
ma personne de singulier, d’in- 
tojitê QOtderidicule pour attirer 
ainsi Vaitention d’una^ manière

J 4
(A continuer)
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commodore, qu’un d-* ces drôles 
à 1 œil louche essayât de fasciner 
ma niée • ! Quoique j’aie dépas-é 
la soixanten , je n'ai pas encore 
oublié mes leçons de'boxe. ”

Et il fermait son poing en ser
rant le pouce contre les doi ifs

nom de cet être fatal ? ” dit miss 
Ward avec une légère nuance de 
moquerie.

Altavilla garda le silence.
Il si bon de savoir de qui 

l'on doit se défier, ajouta le com-
modéré.

Le jeune comte napolitain pa
rut se recueillir ; —puis il se le • 
va, s’nrrèia devant l’oncle de 
miss Ward, lui fit un . alut 
peetueui et ui dit :

“ Milord Ward, je vous de man 
de la main de v’o re nié je. ”

A cet e phrase inattendue, 
Alicia devint toute rose, et le 
commodore passa du rouge à l’é
carlate.

Certes, le comte Altavilla pou
vait j) ré tendre à la main de miss 
Ward; il appartenai a une <les 
plus anciennes et plus nobles 
familles de Naples ; il était beau 
jeune, riche, tr^s bien en cour, 
p irfaitement élevé,d’une élégan1 
c * irréprochable; sa demande, en 
elle-même, n’avait donc rien de 
choquant; mus elle venait d’une 
mm ère si soudaine, si étrange, 
ressortait si peu de la conversa
tion euiamée, que la stupéfaction 
de l’onc eet de la nièce était tout 
à fait convenable. Aussi Altavil
la n’en parut-il ni surpris, ni dé
couragé, et attendit il la répon
se de pied ferm e

“ Mon cher comte, dit enfin le 
commodore, un i>eu remis de son 
trouble, votre proposition m’é
tonne —autant qu’elle m’honore 
—E > vérité, je ne sais que vous 
répondre ; je n’ai pas consulté 
ini nièce.—On parlait de fascino 
de jettatura, de cornes, d’amu
lettes, de mains ouvertes ou fer
mée-, de tontes sortes de choses

FEUILLETON yeux d’or d’un crapaud sans me 
sentir à l’estomac une chaleur 
intolérable, comme si j'avais pris 
de 1 cinétique ; et pourtant le 
pauvre reptile avait plus de 
son d * craindr-* que rn->l qui pou 
vais l’écraser d’un seul coup de

—Ah ! mon oncle ! si vous 
vous mettez avec M. d'Alf ivilla 
fit Miss Ward, je vais être battue, 

miss Je ne suis "as de force à lutter. 
Quoique j’eusse peut être bien 
des choses à obj -cter contre cette 
électricité oculaire dont aucun 
phy.-iev-n n’a parlé, je veux bien 
admettre son existence pour un 
instant, mais quelle etti acit-* 
peuvent avoir pour se préserver 
de leurs funestes eflYs les im
menses cornes dont vous m’avez 
graiiti e ?

—De môme que le paratonner
re avec sa pointe su tire la fou
dre, répon lit Ali.ivilla, ainsi les 
pitons aigus de se-* cornes sur 
lesquelles se fixe le reg.trd d i 
jettatore détournent le fluide 
malfaisant et le dépouillent d*» 
sa dangereuse électricité. Les 
doi rts tendus en avant et les 

sur amulettes de corail rendent le 
même s- rvice,

—Tout ce que vous me contez 
là est bien fou, monsieur le om- 
t*, reprit miss Ward; et voici ce 
que j’y crois comprendre . selon 
vous je serais sous le coup du 
fascino d’n t jettatore bien dan
gereux ; et vous m’avez envoyé 
des cornes e unun ; moyen de dé
fense ?

—Je le crains, miss Alicia, ré
pondit le comte avec un ton de 
conviction profonde.

—Il ferait beau voir, s’écria le

MAUVAIS ŒIL
V

•' Deux doigts suffisent, milord 
dit Altavilla en faisant prendr - à 
l i main du commodore la posi
tion voulue. Le plus ordinaire
ment la jettatura est involontaire 
elle s'exerce à l’in-u de ceux qui 
possèdent et don fatal,et souvent 
même, lorsqu * les “ j -Itatori 
arrivent à la conscient* » de leur 
funeste pouvoir, il= en déplorent 
les effet- plus que personne ; il 
faut donc les éditer et non les 
maltraiter D’ailleurs avec les 
cornes, les doig's en pointe, 1 s 
branches de corail bifurqnées, on 
peut neutraliser ou du moins at
ténuer leur influence.

— En vérité, c’est fort étrange 
d t le corn nodore, que le 
froid d’Altavilla impressionnait 
malgré lui.

— Je ne me savais pis si fort 
obsédée par les jettatori; je ne 
quitte guèr* cette terrasse, si ce 
n’est p iur aller faire, le soir, un 
tour en calèche le long de la vil
la Reale, avec mon oncle, et je 
n’ai rien remarqué qui pût don
ner lieu à votre supposition, dit 
la j une fille dont la curiosité 
s’éveillait, quoique son incrédu
lité fut toujours la même sur qui 
se portent vos soupçons ?

.—Ce ne sont pas des soupçons 
miss Ward; mt certitude est 
complète, répondit ie jeune com
te napolif lin.

—-De grâce, révélez-nousj le

(Suitei

—Vous plaidez votre cause 
avec éloquence, répondit 
Ward, en secoua it sa jolie tête ; 
pardonnez moi s’il me reste des 
doutes.

—Et l’ois au qui palpitant 
d’horreur et poussant des cris 
lament - hies, descend du haut 
d’un arbre d’où il pourrait s’en
voler, pour se jete dans la gueu
le du serpent qui le fascine, ob i 
t-il à un préjugé ? a-t-il entendu 
dans les nids de commères em
plumé s raconter des histoires 
de jet'atura ? B -ancoup d’effets 
n’ont ils pas eu lieu par des cau
ses inapreciables pour nos or
ganes ?

Les miasmes de la fièvre pa
ludéenne, de la peste, du cholé- 

sont-ils lisibles? Nul œil 
n’aperçoit le fluide électrique 
la broche du pa-atounerre, et 
pourtant la foudre est soutirée! 
Qu’y a-t-il i’absurde à supposer 
qu’il se dégigent de ce disque 
noir, bleu ou gris, un rayon pro
pice ou fatal ! Pourquoi cet efflu
ve gerait-il pas h ureux ou mal- 
h ureux d’après le mode d’émis
sion et l’augle sous lequel l’ob
jet le reçoit ?

Il me semble, dit. le corn uo- 
dore t,ue a th -orie du comte a 
quelque chose du spéci ux ; je 
n'ai jamais pu, moi, regarder les

ra,
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CARDINAL LAV 
ET DU MARI-C 

DE MAC-MA H

i

Le Congrès des corn 
clavagistes est dissous, 
prélat qui l’avait convo 
et dirigé, va répondre 

Rome, le cheivoyage 
diocèse d’Afrique.

Mgr Lavigprie est I 
jour. On admire auj 
grande modération, le 

la finesseplnmatique, 
d’Etat qu’il apporte da 
saiion et la direction d€ 
admirable, mais d'flicili

Le cardinal n’a pas t 
ce modèle d’abnégati 
force qui -’impose à n 
Nature active et milit#i 
soldat plu'ôt a 1 de pu 
un temps où. l’Age et i 
n’ayant point dmi nué i 
native, un temps où il 
plus militairement uni 
entreprise.

On a quelque peu ou 
un tort, la fameuse qu 
soutint, au débu* de so 
algérien, contre le n 
MacMahon, gouverneur 
la colonie.

Sur l’heure, ce dél 
grand retentissement, e 
Le prélat triomph«i du r 
plutô c’est la colonisait 
oirphail des bureaux ar 
gérie n’exist- que de ce

Les documents relatif
sodé, qui met en caus 
plus hautes peisonnaiit 
mi siècle, M. de Mac Ma 
Lavigerie, pré enlent sa 
vif intérêt ; j’emprunte 

ent à n on étudqui suiv 
core ; chevée, Un Carcli

L’évêque d’Alger,Mgi 
mort le 10 novernb e 18 
réchal de MacM thon, 
général de 1 Algérie, et, 
Cnmpiègiie. Il avait i r( 
connu Mgr Lavigerie 
Evêque et commanda 
avaient fait bon ména

Le maréchal s- son 
bons rapp iris. 1 sonh 
Mg1' Lavuie i • à l’évôc 
et. des le 17, noV mb . 
po*i lui off il* le sieg- 
e êque.

• —1 •û
vtnnlr u bien nMaj,

s u* choix i 
di»a t-v. E y fl * h 
j’ai i' usé q j ne p -u 

C.l 1 lat p • 
d s ton i u ns m u • i 
rna convie.i ni

111 te u .us. J
vims p' er ne m inan 

- V ' leZ bl n aCC pi r C-

c u Iles gr
> otre Z' le |.u r u» r

ces d flic u ités q 
i n homm ue voie i ar- 

L i lepons^ de l’-‘vèqu 
ne se fait pa- attendre. 
19 nov inbr et e-t «iust 

11 Jamais je n’aurais 
moi-uiê.ne à quitter t n 
j aime profond' ment, 
comnv nce des œuvres n 
et si Vo rc Exc lledce n 
un s-ège plus considt 
celui de Nancy, ma lé 
certainement n- g (live, 
accepté l’épiscopat que - 
œuvre de dévouement 
fu e ; vous me propos z 1 
pémb e, la- orieuse, uu 
copal de tous points n 

. mien et qui entraîne ave 
l’abandon de tout ce qui 
vous pensez que j’y pui 
de bien qu’un autre, 
catholique, monsieur 1< 
ne peut répondre qu 
chose à une semblable p 
j'accept-- le doulo ireux s 
m’est offjrl, etc.”

que ce u

Mgr Lavigerie est t 
jamaisdans ces figues 

chrétienne ne t ucha de 
gueil, à celte fierte qui, 
leurs, anime le.-> graud> 
inspire les gracies chosi 

Mais la ià< he allait
lourde en( ore que ne l 
le prélat ; et e le devait 
quer d une fuite ouvei 
gouvericment général, 
mar chai »e hsurter-nt 
les premiers jours de I

A peine en possessi 
siège afrii ain, Mgr La 

effet, avecconnut en 
sens prat que 
comble le -yslè n- a( 
dit d - s Bureaux arabes, e 
là flo «ss..n , était uuisib 

la coloi
l’avenir de la colonie.

Jusque là le système 
gouvernement avait été 

^ la fusion des races. L* s 
étaient parqués, séparée 
péeus par tous les moyei

m
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